
LE JEUNE

INDEPENDANT
N° 5715 - MERCREDI 1er MARS 2017

www.jeune-independant.net direction@jeune-independant.net

QUOTIDIEN NATIONAL D’INFORMATION FONDÉ LE 28 MARS 1990 – ISSN 1111-0115. PRIX : ALGÉRIE 10 DA, FRANCE 1 EURO

Page 13

LA CHUTE DES PRIX A ENGENDRÉ D’ÉNORMES PERTES EN DEUX ANS 

Neuf terroristes neutralisés par l’ANP à Tizi Ouzou 
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OPEP : 1 000 MILLIARDS DE DOLLARS 
DE MANQUE À GAGNER  

Lancée hier à Tizi Ouzou, après le recueillement coutumier
annuel à Ath Yenni, la célébration du centenaire de la naissance

de l’écrivain et chercheur Mouloud Mammeri comprend un
programme d’activités dans tout le territoire national. «C’est un

événement majeur», a déclaré le Haut-Commissariat à
l'amazighité.
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DE NOMBREUSES ACTIVITÉS CÉLÉBRERONT L’ÉVÉNEMENT 

CENTENAIRE DE LA NAISSANCE
DE MOULOUD MAMMERI

Appel à la mise en
place d’un cadre

juridique 

FINANCE ISLAMIQUE 
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Le match 
a déjà

commencé

A J-3 DU DERBY TANT ATTENDU 
USM ALGER – MC ALGER 

Colossal manque à
gagner pour l'OPEP.
La chute des prix a

créé en deux ans
un vrai gouffre

pour les pays
producteurs. Le

chiffre révélé par le
secrétaire général

de l'OPEP est
effarant et montre

l'ampleur des
pertes de ces Etats

depuis
l'effondrement des

cours en 2014 :
environ 1000

milliards de dollars,
selon le secrétaire

général de
l’Organisation, le

Nigérian Mohamed
Barkindo.
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L
e SG du FLN, Djamel Ould Abbès,
a reçu hier au siège du Conseil de la
nation les membres sénateurs issus

de son parti pour, probablement, arrêter
les listes définitives des candidats. Les
sénateurs ont été reçus individuellement et
chacun d’eux a été tenu d’apporter des
précisions, voire des éclaircissements sur
les personnes proposées comme têtes de
listes. C’est la dernière étape avant la
confection finale des listes des candidats
des 48 wilayas et aussi de l’émigration.  
A quelques heures de la clôture de l’opé-
ration validation des candidatures, la com-
mission nationale des candidatures du
FLN, qui a pris son QG à l’hôtel Monca-
da, subit d’énormes pressions via des
coups de fil, des visites impromptues et
même des messages écrits, selon une sour-
ce du parti qui a requis l’anonymat. 
Autour de ces derniers se greffent
quelques outsiders. En réalité, les candi-
dats ne connaîtront leur sort qu’après la
décision finale de la commission et l’arbi-
trage du SG. C’est le seul organe dispo-
sant des pouvoirs de valider ou d’invalider
un dossier de candidature. Mais ceux qui
ont déposé leur dossier ne seront fixés
qu’après la date butoir du 5 mars prochain.
Cette lourde atmosphère qui entoure cette
commission à fait sortir de ses gongs le
SG du parti, Djamel Ould Abbès qui a
démenti toute intrusion ou interférence de
quelque partie que ce soit dans le travail
de cette commission.  
Le SG du FLN, qui a tenu une conférence
de presse avant-hier, a profité de l’occa-
sion pour démentir cette information qui a
fait le tour des rédactions et relative à
l’existence d’un comité restreint composé
de conseillers à la Présidence de la Répu-
blique et de membres du bureau politique
du parti, chargé de confectionner la liste

définitive du FLN. «La commission natio-
nale élargie est seule responsable de l’éla-
boration des listes électorales» du parti,
dit-il. 
Dans la foulée, Djamel Ould Abbès n’a
pas manqué de répondre à certains com-
mentaires de la presse nationale relatifs au
retrait des huit ministres de son parti des
élections législatives du 4 mai prochain.
Aussi a-t-il tenté de mettre fin aux spécu-
lations et de démentir, ce faisant, ces infor-
mations. «Les ministres n’ont pas retiré
leur candidature. Je n’ai obligé aucun
ministre à se porter candidat sur la liste du
FLN», dit-il. Selon lui, seul le ministre de
l’Habitat, de l’Urbanisme et de la Ville,

Abdelmadjid Tebboune qui assure plu-
sieurs missions, dont l’intérim du ministè-
re du Commerce, n’est pas concerné par
cette élection. 
Les ministres candidats dont les noms
étaient révélés lors de la dernière 
conférence de presse de Ould Abbès
sont Abdelkader Ouali, ministre des Res-
sources en eau et de
l’Environnement,  Abdeslem Chelghoum,
ministre de l’Agriculture, Abdelwaheb
Nouri, en charge du Tourisme, Abdelma-
lek Boudiaf,  de la Santé, Tahar Hadjar,
ministre de l’Enseignement supérieur,
Boudjemaâ Talai, ministre des Transports,
Ghania Eddalia, chargée des Relations

avec le Parlement et Aïcha Tagabou,
ministre déléguée auprès du ministre de
l’Aménagement du territoire et du Touris-
me, chargée de l’Artisanat.  Ils sont consi-
dérés pour l’instant comme de possibles
candidats. Pourtant deux d’entre eux, Talai
et Nouri, ont effectivement retiré leur can-
didature. Par ailleurs, Djamel Ould Abbès
a relevé qu’en cas de victoire lors des pro-
chaines législatives, le poste de président
de l’APN ne sera pas forcément occupé
par la tête de liste de la wilaya d’Alger.
Pour rappel, le président actuel de l’As-
semblée nationale, Larbi Ould Khelifa, a
été élu sur la liste d’Alger en 2012. 

Hocine Adryen

LE PRÉSIDENT de la Confédération algérienne du patro-
nat (CAP), Boualem M’rakech, a évoqué hier les grands
axes de la stratégie de développement économique et
social qu’il a présentée ce document récemment au Pre-
mier ministère. Ce document que la CAP compte égale-
ment présenter lors de la tripartite entre le gouvernement
et ses partenaires de la sphère patronale et syndicale, pré-
vue le 6 mars prochain à Annaba. 
«Nous avons été reçus à la chefferie du gouvernement et
nous avons discuté des problèmes économiques et
sociaux en rapport avec plusieurs facteurs, dont principa-
lement la chute du prix du pétrole», a-t-il déclaré hier lors
d’une conférence de presse au siège de son organisation.
Les discussions ont également porté sur les réformes
engagées pour faire face au rétrécissement budgétaire de
l’Etat qui implique une nouvelle dynamique. 
«Nos réserves financières fondent, nous avons des entre-
prises mortes alors que nous n’avons pas de perspectives
pour diversifier notre économie et compenser la baisse
des recettes d’hydrocarbures», s’est-il inquiété. Il a estimé
que le temps n’est pas au diagnostic et aux analyses mais
qu’il faut passer à l’action.  «Nous avons  discuté avec la
chefferie du gouvernement de la nouvelle politique natio-
nale pour pallier la baisse des rentes du pays suite à la
chute des prix du pétrole», a-t-il déclaré, affirmant que la
conjoncture économique du pays impose un programme
pratique. 
A ce propos, il a évoqué sa stratégie, expliquant que la
CAP a élaboré un travail avec des experts à l’étranger et
qui s’est soldé par un projet «clair» et «visible» pour le

développement économique et durable de l’Algérie pour
les 15 ans à venir. 
Il a expliqué que cette stratégie, élaborée par une com-
mission composée de neuf membres permanents, est axée
sur cinq secteurs : le tourisme, les énergies renouvelables
et propres, les activités maritimes, la santé et l’agricultu-
re, l’éducation nationale et les formations y afférant. Pour
ce dernier point,  il a considéré que l’Etat est dans l’obli-
gation d’éduquer les enfants du pays. Mais il devrait éga-
lement laisser l’initiative au secteur privé.  

LE NOUVEAU CODE DU TRAVAIL : «L’INTÉRÊT 
DE L’ENTREPRISE AVANT TOUT» 
Interrogé sur le nouveau code du travail en phase d’éla-
boration, le patron de la CAP a estimé que la législation
algérienne est parmi les meilleures au monde, bien que les
lois ne soient pas toujours appliquées. «Sur ce point on est
bien plus en avance par rapport à d’autres pays. Reste
l’application de ces lois», a-t-il commenté.  
Mais pour le nouveau code du travail, il s’est dit en faveur
des droits des travailleurs  et même de leur droit de grève.
«D’ailleurs on m’a souvent reproché d’être syndicaliste à
cause de mes positions», a-t-il assuré. Le président de la
CAP a toutefois estimé que les droits des travailleurs ne
devraient pas compromettre les intérêts de l’entreprise.
Pour lui, le code du travail doit avant tout sauvegarder la
pérennité de l’entreprise dont dépendent le travailleur, le
patron et le gouvernement. 
«Cette entreprise qui, en fait, appartient à tout le monde»,
a-t-il souligné. A propos des contrats à durée déterminée
(CDD), il a répondu que cette pratique, qui existe dans
tous les pays du monde, permet d’absorber le taux de chô-
mage et de faire vivre des familles. «Car à défaut de trou-
ver un emploi durable, le CDD est une alternative à la
crise de l’emploi. Mais à condition que cela ne dure pas
20 ans». Il a en outre insisté sur la nécessité pour chaque
entreprise d’avoir une convention collective permettant
de régir les relations de travail entre les employeurs et les
employés.  

Z. M.

OULD ABBÈS S’EST CONCERTÉ HIER AVEC LES SÉNATEURS

Talaï et Nouri retirent leur candidature 
Deux ministres ont déjà retiré leur candidature aux élections législatives du 4 mai prochain. Il s’agit du ministre des Travaux publics et

des Transports, Boudjemaa Talaï, et de celui du Tourisme, Abdelwahab Nouri. 

APRÈS L’AVOIR PRÉSENTÉE AU PREMIER MINISTÈRE  

La CAP exposera sa stratégie
économique à la tripartite 
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3 FISCALITÉ
PÉTROLIÈRE 
Recul des recettes
sur les 11 premiers
mois de 2016

LE RECOUVREMENT des recettes
fiscales pétrolières budgétisées a
enregistré une baisse de près de 120
milliards de dinars sur les onze
premiers mois de 2016 par rapport à la
même période de l’année 2015, selon
la Direction générale des impôts. De
janvier à fin novembre 2016, le
montant des recouvrements de la
fiscalité pétrolière s’est élevé à 1 603,4
milliards de DA contre 1 722,9
milliards à la même période de 2015,
soit une moins-value de 119,6
milliards de DA. Cette baisse est due
essentiellement à la chute des cours
mondiaux du pétrole enregistrée durant
l’année 2016. Pour rappel, la loi de
finances 2016 avait prévu des recettes
pétrolières budgétisées de 1 682
milliards de DA. Les recettes fiscales
ordinaires recouvrées sur les onze
premiers mois de 2016 ont augmenté
de plus de 221 milliards de dinars (mds
DA) par rapport à la même période de
2015. Les recettes fiscales ordinaires
recouvrées se sont établies à 2 825 mds
DA durant les onze premiers de 2016,
contre 2 603,9 mds DA sur la même
période de 2015, soit une plus-value de
221,1 mds DA correspondant à une
hausse de 8,5%, précise la DGI citée
par l’APS. Cette plus-value a résulté
essentiellement de la hausse des
recouvrements, respectivement, des
contributions directes, de
l’IRG/salaires, de l’impôt sur le
bénéfice des sociétés (IBS) et des
impôts sur les affaires. Ainsi, les
contributions directes sont passées à 1
047,5 mds DA contre 915,1 mds DA,
en hausse de 132,4 mds DA (+14%),
correspondant à un taux de réalisation
de 108% par rapport aux prévisions de
la loi de finances 2016 (LF 2016).
Quant aux recouvrements de
l’IRG/salaires, ils ont dégagé une plus-
value de 52,2 mds DA, en hausse de
10% entre les deux périodes de
comparaison. Concernant l’IBS, les
recouvrements ont enregistré une plus-
value de 72,8 mds DA, soit un taux
d’évolution de 24% et un taux de
réalisation de 122% par rapport aux
prévisions de la LF 2016. Cette
progression de l’IBS s’explique par
l’entrée en activité des investisseurs,
en nette croissance, et ce, après
l’épuisement des avantages fiscaux,
générant ainsi des recettes fiscales hors
hydrocarbures, explique la DGI. Pour
les impôts sur les affaires, les
recouvrements ont évolué pour
s’établir à 805,9 mds DA contre 747,4
mds DA, dégageant une plus-value de
58,4 mds DA dont 47,7 mds de DA
proviennent de la taxe sur les produits
pétroliers. Le recouvrement de la TVA
à l’importation s’est chiffré à 435,5
mds DA, soit 54% du recouvrement
des impôts sur les affaires. Il est
constaté que les recettes fiscales
ordinaires recouvrées sur les 11
premiers mois de 2016 (2 825 mds
DA) ont dépassé les prévisions de la
LF 2016 qui avait tablé sur des recettes
fiscales ordinaires de 2 722,6 mds DA
sur toute l’année. Concernant les
recouvrements au profit des
collectivités locales et des Fonds
spéciaux, ils ont également connu une
tendance haussière pour s’établir à
465,9 mds DA sur les 11 premiers
mois de 2016 contre 450,4 mds DA à
la même période de 2015, engrangeant
une plus-value de 15,6 mds DA
représentant une hausse de 3%. Par
contre, les recouvrements des recettes
fiscales pétrolières budgétisées ont
enregistré une baisse de près de 120
mds DA.

INITIÉ par l’agence Isla-Invest, le cinquiè-
me forum algérien de la finance islamique
s’est déroulé hier en présence de l’ancien
ministre des finances, Abderahmane
Bekhakfa, ainsi que des dirigeants et de
nombreux cadres du système bancaire algé-
rien. M. Farid Masmoudi, directeur de la
société islamique de développement et M.
Naceur Hideur, membre de la direction de
Al Salem Bank ont prononcé une allocation
montrant l’importance grandissante de la
finance islamique, à même de promouvoir
l’intérêt général. 
Cette rencontre d’ouverture sur le finance-
ment islamique a voulu être technique,
objective, de haute valeur économique et
dépourvue d’empreinte idéologique ou
religieuse. C’est d’ailleurs ces caractères
d’objectivité qui ont permis à la finance
islamique de gagner une audience univer-
selle. Cette pratique financière a ainsi réus-
si à s’imposer, pour ses qualités d’efficaci-
té et de performances, dans le monde
fermé, impénétrable et monopolisateur de
la finance internationale. Depuis un quart

de siècle, en effet, la finance islamique est
entrée dans les méandres du système ban-
caire anglais. Cette finance islamique est
reine en Malaisie et dans de nombreux pays
du Moyen-Orient. Les pays africains
musulmans l’ont adoptée et nos voisins du
Maghreb lui accordent un fort intérêt. Dans
une conférence au cours de la matinée de
ce forum, un intervenant a exposé l’itiné-
raire de la mise en place dans trois pays, le
Togo, le Sénégal et la Côte d’ivoire, d’un
emprunt sous forme de Sukuk, terme arabe
équivalent à l’emprunt obligataire, clas-
sique auquel l’Algérie a eu recours l’année
dernière. 
Dans ce sukuk émis par l’Etat, les sous-
cripteurs ne reçoivent pas d’intérêts mais
sont propriétaires réels de l’usufruit des
actifs. Cette opération a permis le recou-
vrement d’une grande partie de la masse
monétaire informelle. Parallèlement à cette
action d’envergure, la finance islamique
s’est illustrée par l’octroi de produits ban-
caires où les bénéficiaires ne payent pas
d’intérêts mais fructifient leur avoir par les

rendements des projets réalisés. La finance
islamique n’est autre qu’une finance parti-
cipative où le titulaire partage les risques et
les résultats financiers. Chez nous, en Algé-
rie, un projet a été réalisé dans ce sens et
concerne des infrastructures relevant du
nouveau port géant en voie de construction
sur la côte de Cherchell. La finance isla-
mique, bien connue et active dans notre
pays, n’a pas l’importance qui lui due. 
Dans ce cinquième forum, les participants
ont appelé à la conception d’un cadre juri-
dique pour la finance islamique afin de
mieux l’insérer dans nos modes financier,
fiscal et économique. Déjà nos banques lui
manifestent un intérêt grandissant. Le CPA
s’oriente vers l’insertion de la finance isla-
mique dans la gamme de ses produits. La
BDL a mis en place un groupe de travail
dans ce sens. Dans la liste de ses produits
figure déjà le livret d’épargne sans intérêt,
un grand pas dans la voie de l’élargisse-
ment des services en matière de finance
islamique. 

Kamel Cheriti 

TENUE DU 5e FORUM DÉDIÉ AU THÈME À ALGER 

Appel à un cadre juridique
pour la finance islamique 

Environ mille milliards de
dollars, selon le Nigérian
Mohamed Barkindo.

«Cette industrie pétrolière a
perdu près de 1000 milliards de
dollars en termes de projets
reportés, voire complètement
annulés. C’est la plus grande
menace qui pèse sur la sécuri-
sation de la chaîne de distribu-
tion du brut», a déclaré le SG
de l’OPEP à Abuja. Il a affirmé
qu’en termes de revenus natio-
naux, l’OPEP a perdu un mon-
tant cumulé de près de 1000
milliards de dollars, soit un
effondrement des prix du brut
de plus de 80% en deux ans. 
C’est sans doute ces dégâts qui
ont poussé les membres du car-
tel et leurs partenaires à revoir
leurs stratégies commerciales
et surtout à créer de nouvelles
synergies économiques. Le
plus dur aura été de mettre en
place une convergence dans les
analyses avant de relancer une
unité dans la démarche.
D’âpres négociations ont eu
lieu et des médiations tenaces,
grâce entre autres à l’Algérie,
ont pu arracher des accords à
Alger d’abord en septembre
dernier, puis à Vienne fin
novembre. 
Ces accords de réduction de la
production, jusque-là bien res-
pectés, pourraient bien être
renégociés du fait que leurs
effets immédiats n’ont pas été
probants. D’ici mai, où un som-
met de l’OPEP est prévu, un
recadrage de cet accord est pro-

grammé en raison des évolu-
tions récentes du marché mon-
dial du pétrole, et des craintes
des producteurs. 
Car, il est bien évident que cer-
tains membres de l’OPEP ne
sont pas encore satisfaits de
l’actuel cours du baril. Selon
des sources de presse spéciali-
sées, la stagnation actuelle aux
alentours de 56 dollars le baril
ne sert pas les intérêts de
l’OPEP et ne répond pas aux
objectifs de l’accord de Vienne.
On avance l’idée que l’Arabie
saoudite vise à porter les cours
à 60 dollars d’ici la fin 2017, ce
que l’accord de Vienne ne dit
pas expressément. 
Cette ambition semble même
être épaulée par le Qatar et les
Emirats arabes unis, voire par
d’autres alliés de la région du
Golfe. Cet accord de Vienne

parle uniquement de l’objectif
de rééquilibrage du marché
sans fixer de cours précis, juste
une fourchette entre 50 et 60
dollars. 
Pourquoi 60 dollars? Selon les
milieux spécialisés, un tel
niveau correspondrait à un
niveau idéal permettant de sou-
tenir l’investissement dans le
secteur pétrolier, d’éviter la
pénurie et les fluctuations de
crise, sans pour autant encoura-
ger la production d’hydrocar-
bures de schiste aux Etats-unis.
De plus, maintenir le baril à 60
dollars est un bon indicateur
pour valoriser au maximum la
compagnie publique saoudien-
ne Aramco, dont le royaume
veut introduire une partie du
capital en bourse. Avec des
cours élevés c’est davantage de
fonds. D’ailleurs Gazprom, le

géant russe, est favorable à ce
seuil des 60 dollars. Selon son
patron, ce prix est «acceptable
aussi bien pour les consomma-
teurs que pour les produc-
teurs», ajoutant que «cela
devrait convenir à tout le
monde parce que c’est un prix
normal». Pour Gazprom, l’ac-
cord de Vienne a conduit à la
stabilisation des cours qui
varient entre 55 et 56 dollars le
baril, et si «personne ne trans-
gresse nos arrangements, le
prix pourrait atteindre 60 dol-
lars vers la fin de l’année».
Sur les cotations boursières,
c’est encore la stagnation, voire
un léger recul du Brent qui
valait 55,77 dollars le baril.
Pour le WTI, c’est en dessous
des 53,93 dollars. 

H. Rabah

LA CHUTE DES PRIX A CRÉÉ UN VRAI GOUFFRE FINANCIER
POUR L’OPEP EN DEUX ANS 

1 000 milliards de dollars
de manque à gagner

Colossal manque à gagner pour l’OPEP. La chute des prix a créé en deux ans un vrai gouffre
pour les producteurs du cartel. Le chiffre révélé par le secrétaire général de l’OPEP est effarant

et montre l’ampleur des pertes de ces Etats depuis l’effondrement des cours en 2014. 
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FOIRE DU MIEL
À MÉDÉA
Faire connaître
les potentialités
de la région

La foire du miel a ouvert ses portes au
public jeudi dernier pour une semaine
et se poursuivra donc jusqu’au 2 mars.
Le coup d’envoi a été donné par le
wali, Mostéfa Layadi, en présence de
nombreux participants venus de
plusieurs régions du pays. Organisée
par la Chambre de l’agriculture et la
direction des services agricoles de
Médéa, la foire du miel a installé ses
stands sur la place du 1er-Novembre,
au centre-ville de Médéa. 
La foire du miel vise à mieux faire
connaître le potentiel apicole de la
région et à promouvoir les produits
agricoles du terroir, selon les
organisateurs qui ont lancé cette
édition sous le slogan «Le produit du
terroir». Une édition qui a enregistré
la participation de pas moins d’une
quarantaine de producteurs de miel et
dérivés.
La foire est aussi l’occasion pour les
amateurs de miel pur de goûter les
différentes variétés exposées et pour
les producteurs d’écouler leur
marchandise grâce à la vente directe
de la gamme des produits de la ruche
mais aussi de faire découvrir aux
visiteurs les dérivés de la ruche tels
que le pollen, la propolis, la cire, la
gelée royale ainsi que les différentes
utilisations des produits transformés
dans l’industrie cosmétique et autres. 
L’objectif principal assigné à la foire
est d’encourager la production locale
et, en même temps, de faire connaître
les potentialités de la région en
matière de production apicole, ainsi
que les facilitations accordées en
matière de commercialisation et de
soutien financier à la filière. 
Dans ses échanges avec les
apiculteurs, lors de la visite des stands
d’exposition, le wali a indiqué que la
promotion de la filière passe par un
bond qualitatif basé sur l’utilisation de
techniques modernes qui permettent
un meilleur rendement et par la
labellisation du produit local afin de
pouvoir concurrencer les variétés
commercialisées sur le marché
national. 
Il convient de noter que l’importance
de la filière apicole et les résultats
positifs enregistrés au cours de ces
cinq dernières années sont étayés par
le volume de la production de miel,
qui a atteint une moyenne de 1 450
tonnes par an, soit l’équivalent de 4
kg par ruche. En effet, la production
de miel, qui situe la wilaya dans le
peloton de tête des régions apicoles,
compte plus de 35 650 ruches
exploitées par 1 400 professionnels,
avec une moyenne de 25 ruches par
éleveur. 
C’est dans la perspective de mieux
vulgariser l’activité apicole qu’un
atelier de formation a été organisé en
marge de la foire par des animateurs
de la Chambre de l’agriculture et des
cadres du secteur agricole. Aussi, les
apiculteurs de la wilaya ont été invités
à mettre à disposition leur savoir-faire
pour vulgariser le produit de l’abeille
et faire connaître les bienfaits du miel
et ses vertus pour la santé, mais aussi
à faire découvrir au public les
nombreux produits de la ruche.

N. B.

LE CHERCHEUR algérien
Abdou Attou a reçu ce lundi à
Londres le prix de l’innovation
stratégique dans l’aérospatial,
Stratégic Innovation Award, du
gouvernement britannique,
pour son innovation pionnière
d’un logiciel capable de locali-
ser en temps réel les avions en
détresse. Le ministère britan-
nique des affaires de l’Energie
et de la Stratégie industrielle a
décerné le prix de l’innovation
stratégique au chercheur algé-
rien, fondateur et PDG de la
compagnie «Wisscom Aeros-
pace» basée à Oxford, l’une des
plus importantes bases au
monde de la recherche scienti-
fique. Créé en 2015, le système
en intégré a été mis sur le mar-
ché en 2016 et a déjà reçu deux
prix. Il est maintenant exploité
par deux grands opérateurs,
Airbus, et l’américain, Rock-
well Collins, spécialisé en
avionique. Dans une déclara-

tion à l’APS en marge de sa
distinction, M. Attou s’est dit
«très fier» en tant qu’Algérien
de voir son entreprise réussir
dans la technologie, un secteur
très en avance au Royaume-
Uni. Le prix, a-t-il expliqué, est
une «motivation» et une
«reconnaissance officielle»,
qui permettra l’accès à des
fonds britanniques de soutien à
la haute technologie, qui aide-
ront la commercialisation de
l’innovation et davantage l’in-
vestissement dans la recherche. 
M. Attou a exprimé son souhait
de «faire profiter» de la haute
technologie l’Algérie, qui vise
à sortir de la dépendance de la
rente pétrolière. Il a précisé que
le modèle économique pour la
diversification ambitionnée par
l’Algérie passe par la technolo-
gie, l’intelligence, qui est «très
rentable et à bas coût». «L’Al-
gérie dispose de tous les atouts
à même de développer sa

propre technologie, une jeunes-
se ambitieuse et un écosystème
favorable qui demande juste à
être amélioré avec, entre autres,
la compétence de sa commu-
nauté établie à l’étranger et la
coopération de son secteur
privé», a-t-il dit.
Pour rappel, le chercheur algé-
rien a mis sur le marché un
logiciel innovant, «Smart-
Track», conçu pour localiser en
temps réel un avion en détresse
grâce à une technologie per-
mettant le captage continuel
des signaux de connexion à
bord des avions. Le logiciel
propose à l’industrie aéronau-
tique des solutions technolo-
giques pour éviter des tragédies
de la disparition des avions. 
Outre le logiciel «SmartTrack»,
sa compagnie a également
conçu le «CloudBox», une
boîte virtuelle qui permet d’ab-
sorber et de transmettre instan-
tanément aux centres de don-

nées à terre, via des satellites,
les enregistrements audio et la
messagerie émanant du cock-
pit, et des renseignements
d’une importance capitale sur
la position de l’avion, son alti-
tude, sa vitesse, la vitesse du
vent et la pression atmosphé-
rique. Avant de fonder sa com-
pagnie, M. Attou avait occupé
des postes de direction dans des
institutions bancaires de
renommée internationale. Il
était venu au Royaume-Uni en
1988, après ses études universi-
taires à Oran. Il a suivi des
études en économie, finances,
sciences exactes et intelligence
artificielle aux universités
d’Oxford et de Californie
(USA). En 2013, il a fondé,
avec un groupe d’ingénieurs et
d’informaticiens, la compagnie
«Wisscom Aerospace» spécia-
lisée dans les logiciels de
connectivité par satellite, qu’il
gère depuis. R. N.

PRIX DE L’INNOVATION STRATÉGIQUE

Un chercheur algérien distingué
à Londres

Cette rencontre, qui est devenue au fil
des ans un rendez-vous agricole
incontournable, a rassemblé plus de

85 participants dont des producteurs, des
artisans et des oléiculteurs venus des 14
wilayas pour prendre part à cette foire avec
l’intention de vendre leurs produits ou, du
moins, les faire connaître et rester mobili-
sés pour participer à l’élaboration d’une
stratégie en vue d’une éventuelle entrée sur
le marché extérieur. 
Le directeur des services agricoles de la
wilaya de Béjaïa, Makhlouf Laïb, plaide
pour «une meilleure organisation des pro-
fessionnels et pour la mise à niveau de
leurs produits, notamment l’huile d’olive,
et ce afin de pouvoir l’exporter». Pour rap-
pel, certains producteurs locaux ont déjà

réalisé de modestes expériences en matière
d’exportation en France et au Canada mais
celles-ci sont restées sans suite. 
L’amélioration du conditionnement de
l’huile, la trituration de l’olive avec le res-
pect de certains facteurs indispensables
pour une meilleure qualité, comme la rapi-
dité et des procédés modernes, constituent
des exigences indispensables si l’on veut
respecter les normes européennes en la
matière. 
Mais il semble que, pour l’heure, l’objectif
est la densification et l’intensification de
l’olivier afin d’accroître la surface des ver-
gers et donc la production. 
L’amélioration de la qualité sera possible
grâce à la formation des professionnels de
la filière, organisés actuellement en asso-

ciation. Le débat est centré, cette fois-ci
encore, sur les moyens et les mécanismes à
mettre en place pour améliorer la qualité et
passer à l’étape de l’exportation, comme le
souhaitent les professionnels de la région
de la Soummam. 
Des experts du ministère de tutelle ont été
conviés afin d’expliquer certains aspects
indispensables pour toute action visant à
aller de l’avant et à réaliser les objectifs
espérés. 
Pour rappel, la wilaya est considérée
comme le premier bassin oléicole national,
avec une production de 15 millions de litres
d’huile par an en moyenne et un verger de
58 000 hectares, dont une superficie pro-
ductive estimée entre 48 000 et 50 000 ha. 

N. Bensalem 

FOIRE DE L’OLÉICULTURE D’AKBOU 

Exporter l’huile de la région au marché
européen en point de mire 

La 20e édition de la foire de l’olive d’Akbou, (Béjaïa) a été placée encore cette année sous le signe
de «la labellisation du produit et son amélioration qualitative en vue de son exportation». Cela résume

tout l’espoir des oléiculteurs de la région de pénétrer par la grande porte. 
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5 ACCIDENTS
DE LA ROUTE
Une campagne
de sensibilisation
lancée à Médéa

SOURCE d’inquiétude, les
statistiques des accidents de la
circulation montrent l’effet du
phénomène qui endeuille chaque jour
les familles algériennes, faisant des
milliers de handicapés, d’orphelins et
de veuves. Pour répondre à cette
problématique, les responsables
locaux ont décidé d’organiser une
campagne de sensibilisation qui a été
lancée mardi, sous le slogan
«Ensemble pour réduire les
accidents», à la maison de la Culture
Hassan-El Hassani, en présence des
corps constitués de la Sûreté
nationale, de la Gendarmerie
nationale, de la Protection civile et
des opérateurs du secteur des
transports. Dans son intervention à
l’ouverture de la campagne, qui
s’étendra jusqu’au 27 mars, le
directeur des transports de la wilaya
de Médéa, Louar Ammar, a rappellé
les statistiques macabres de l’année
2016 qui placent la wilaya à la 4e
place en termes de nombre de morts
sur le réseau routier local. Situant les
principales causes des accidents
survenus au cours de l’année écoulée,
le même responsable a expliqué que
la campagne, qui s’adresse d’abord
aux chauffeurs de transport de
marchandises et aux chauffeurs de
transport de voyageurs, va permettre
de recenser les points noirs qui
existent au niveau de chaque
commune. Dans le sillage des
mesures répressives contre les
délinquants de la route, il est cité le
recours à l’activation des sanctions
administratives par la commission
spécialisée, dont la présidence sera
désormais assurée par les chefs de
daïra et non plus par les élus. Dans le
but de toucher le plus grand nombre
d’usagers de la route et de
conducteurs de véhicules de transport
en commun de voyageurs, des
activités de sensibilisation auront lieu
à travers les différentes gares
routières de la wilaya. L’occasion
aussi d’honorer certains conducteurs
de véhicules de l’Etablissement de
transport urbain de voyageurs de
Médéa (ETUM) et de donner la
parole aux conférenciers des services
de la Sûreté nationale, de la
Gendarmerie nationale et de la
Protection civile. En outre, une
exposition a été organisée en marge
de la campagne dans la grande salle
de la maison de la Culture, avec la
participation des auto-écoles, des
organismes de contrôle technique de
véhicules, de l’Union de wilaya des
taxis, des caisses d’assurances, etc.

N. B. 

L’IMPORTANCE des échanges
d’expériences techniques et de
la poursuite de la mise en
œuvre de l’accord de dévelop-
pement de la bande frontalière
commune a été soulignée au
cours du 2e séminaire régional
du groupe de travail algéro-
tunisien sur les routes et les
ouvrages d’art et leur entretien.
Ce séminaire, qui a pris fin hier
après des travaux de deux
jours, vise à consolider les rela-
tions entre les deux pays et à
échanger les expériences dans
le domaine de l’entretien des
ouvrages d’art et des routes, ont
indiqué le président de la délé-
gation algérienne, Mohamed
Mouhiedine, directeur général
des routes au ministère des Tra-
vaux publics et des Transports,
et son homologue tunisien Hédi
Merzougui, directeur général
au ministère de l’Equipement,
de l’Habitat et de l’Aménage-
ment du territoire.
La rencontre tenue en présence
des directeurs des travaux
publics des wilayas d’El Tarf,
Souk Ahras, Tébessa et El
Oued a passé en revue l’état
des routes reliant les deux pays
via les postes frontaliers, ainsi

que de certains ouvrages d’art
dont des barrages, des ponts et
des tunnels. 
Les recommandations adoptées
appellent à l’élaboration
d’études sur les causes de
dégradation des infrastructures
de base des deux pays et à l’ac-
croissement de l’intérêt pour
l’entretien du réseau routier
frontalier afin de dynamiser et

de sécuriser les échanges com-
merciaux bilatéraux. La partie
tunisienne a ainsi indiqué que
la Tunisie a engagé depuis un
mois la mise en oeuvre du pro-
gramme sur la route reliant le
gouvernorat de Kasrine au
poste frontalier algérien de
Bouchebka à Tébessa, et la
route entre le gouvernorat du
Kef vers le poste frontalier de

Sakiet Sidi Youcef à Souk
Ahras. Les deux parties ont
affirmé que l’étude du projet de
raccordement de l’autoroute
Est-ouest algérienne à l’auto-
route tunisienne a été réalisée
et il a été convenu que le point
de rencontre soit le poste fron-
talier de Bouchebka dans la
wilaya de Tébessa.

S. T.

LE QUOTA d’importation des véhicules sur l’année 2017 devrait oscil-
ler entre 40 000 et 50 000 unités, a indiqué hier à Alger le ministre de
l’Habitat, de la Ville et de l’Urbanisme et ministre du Commerce par
intérim, Abdelmadjid Tebboune. «Il est probable que le nombre de voi-
tures à importer en 2017 varierait entre 40 000 et 50 000 voitures», a
déclaré le ministre à la presse en marge d’une visite d’inspection à la
nouvelle ville de Sidi Abdallah.
Pour rappel, en 2016, le contingent quantitatif d’importation des véhi-
cules a été fixé à 98 374 unités dans le cadre des licences d’importa-
tion. Outre les voitures du constructeur Renault fabriquées localement
depuis plus de deux années, l’année 2017 devrait voir l’entrée en pro-
duction de plusieurs usines de montage de véhicules, à l’instar de
Hyundai et de Volkswagen. Une réunion, présidée par le Premier
ministre, Abdelmalek Sellal, aura lieu dans les prochains jours pour

fixer les quotas d’importations des produits soumis aux licences d’im-
portation au titre de l’exercice 2017 (voitures, ciment, rond à béton....).
La facture d’importation des véhicules de tourisme s’est établie à 1,292
milliard de dollars en 2016 contre 2,038 milliards de dollars en 2015,
soit une baisse de 36,61 %, selon un bilan des Douanes.
Quant aux véhicules de transport de personnes et de marchandises
(classés en biens d’équipement), leur facture d’importation s’est chif-
frée à 782,36 millions de dollars contre 1,5 milliard de dollars en 2015,
en recul de 48 %. Concernant les parties et accessoires des véhicules
automobiles (classés en biens de consommation non alimentaires à
l’instar des véhicules de tourisme), leur facture d’importation a atteint
393,96 millions de dollars contre 394,86 millions de dollars en 2015,
soit une légère baisse de 0,23 %.

M. B.

SELON LE QUOTA ANNONCÉ PAR LE MINISTRE TEBBOUNE 

L’Algérie importera environ 50 000
véhicules en 2017

BANDE FRONTALIÈRE ET INFRASTRUCTURES ROUTIÈRES 

L’Algérie et la Tunisie échangent
leurs expériences

L’investissement dans
l’infrastructure routière et

autoroutière a coûté au pays
une enveloppe de 70 milliards
de dollars en 17 ans, a révélé

hier le directeur général de
l’Algérienne des autoroutes, Ali
Khelifaoui, soulignant l’impact

économique de ces projets
structurants sur le

développement des régions
concernées. 

«L’Algérie a déjà consenti plus 70milliards de dollars pour réali-
ser le maillage routier afin de

relier les différentes localités et unités éco-
nomiques du pays, et ce depuis l’an 2000»,
a indiqué M. Khelifaoui lors de son passa-
ge sur les ondes de la Chaîne III de la radio
algérienne. Le DG de l’Algérienne des
autoroutes a également longuement évoqué
le tronçon qui reste à réaliser du projet de
l’autoroute Est-Ouest, à l’extrême est du
pays. 
Il a annoncé que le dernier chantier, consti-
tué de la pénétrante reliant Béjaïa à l’auto-
route Est-Ouest, dotée de sept échangeurs,
sera réceptionné le 2 mars. Il a indiqué que
la reprise des travaux du tunnel de Djebel
El-Ouahch, situé tout le long de l’autorou-
te, confiés à l’entreprise algérienne Cosi-
der, vont démarrer incessamment. 
S’agissant des 84 km restants à réaliser
entre Annaba et El-Tarf, M. Khelifaoui a
signalé que son organisme est en train de
«préparer les conditions pour relancer la
construction de ce dernier tronçon de l’au-

toroute Est-Ouest, et ce afin, dit-il, de relier
cette dernière à la frontière est du pays»,
sans toutefois avancer de date précise pour
sa réception.
Concernant l’introduction du péage sur
cette importante infrastructure routière,
l’invité de la radio indique qu’elle ne repré-
sente pas «pour le moment» la finalité du
projet, ajoutant que l’heure est à son équi-
pement «en moyens modernes» destinés à
offrir à ses usagers des conditions opti-
males «en matière de sécurité et de
confort». 
Il a précisé, d’autre part, qu’une vingtaine
de zones «de services», dont des stations de
carburants, y ont déjà été aménagées et
mises en exploitation, auxquelles vont
s’ajouter 22 centres d’entretien et d’exploi-
tation ainsi que des systèmes de télésur-
veillance «permettant de visualiser tout
l’itinéraire en temps réel». 

Evoquant certaines parties de l’autoroute,
qui sont dans un état de dégradation avan-
cée, comme c’est le cas du parcours reliant
Lakhdaria à Bouira, M. Khelifaoui a signa-
lé que 25 km ont subi des travaux de réfec-
tion et qu’il ne reste plus que 5 km à finali-
ser d’ici mai ou juin prochain. Il a tenu à
expliquer qu’une route est en permanence
assujettie à des agressions d’ordre clima-
tique et à celles occasionnées par le trafic
routier. 
C’est pour cela, a-t-il expliqué, que l’entre-
tien doit y être permanent. L’autoroute Est-
Ouest, qui s’étend de la frontière marocai-
ne à la frontière tunisienne, couvre directe-
ment 20 wilayas et comprend plus de 3 000
ouvrages d’art, dont 124 grands ponts, 12
tunnels et 600 ponts, petits et moyens. Le
coût de ce projet est estimé à 11 milliards
de dollars.

Lynda Louifi 

COÛT DE LA RÉALISATION DES INFRASTRUCTURES AUTOROUTIÈRES

70 milliards de dollars en 17 ans, selon
le DG de l’Algérienne des autoroutes
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C
ette visite intervient après les infor-
mations faisant état de tensions
dans les relations avec les hommes

armés de Hadi (pro-Ryad) et les forces émi-
raties qui s’emparent du contrôle de l’aéro-
port international d’Aden. 
Le 12 février, l’avion de Hadi a été interdit
d’atterrir, sous prétexte qu’il n’avait pas
payé à temps les salaires des gardes de l’aé-
roport. Après cet incident, de violents
affrontements ont éclaté quand le fils de
Hadi a incité les brigades de protection pré-
sidentielle à s’emparer de l’aéroport. Or,
ces combats se sont calmés après les ordres
de Hadi de retirer les forces présidentielles
et de régler cette question via le dialogue.
Le site AlQuds al-Arabi (proche du Qatar)
a expliqué que «l’objectif de cette visite est
de définir les relations sur le terrain, de

déterminer les prérogatives des merce-
naires de Hadi et celles des forces de la coa-
lition représentées par les Emirats, à Aden».
Et d’ajouter : «Il se peut qu’ils s’accordent
à intégrer les brigades financées par les
Emirats au sein des forces de sécurité pro-
Hadi». «Réfugié à Ryad, Hadi informera la
partie saoudienne des propositions émira-
ties. 
Ce sujet ne peut-être approuvé qu’après
l’obtention de l’aval de l’Arabie saoudite»,
a-t-on précisé de même source. Rappelons
que les Emirats jouent un rôle clé dans la
coalition saoudo-US impliquée dans la
guerre contre le Yémen, depuis mars 2015.
La province méridionale d’Aden, regrou-
pant Lahej, Abyan et Dhaleh sont occupés
par les Emirats. Par ailleurs, le vice-
ministre russe des Affaires étrangères s’est

dit préoccupé par l’intensification des
affrontements au Yémen. Le vice-ministre
russe des Affaires étrangères, Mikhaïl Bog-
danov, s’est entretenu, lundi 27 février, à
Moscou, avec l’envoyé spécial des Nations
unies pour Yémen, Ismaïl Ould Cheikh
Ahmed, de l’aggravation de la situation au
Yémen. Lors de cette rencontre, M. Bogda-
nov s’est déclaré inquiet de l’escalade des
affrontements au Yémen, appelant toutes
les parties en conflit à abandonner la straté-
gie militaire, a annoncé le ministère russe
des Affaires étrangères dans un communi-
qué. Bogdanov et Ould Cheikh se sont
entendus sur la reprise immédiate des négo-
ciations de paix inter-yéménites tout en
tenant compte des intérêts de tous les partis
et les groupes politiques du pays.

Djamel Zerrouk et agences

MONDE 7
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YÉMEN

Que fait Abed Rabbo Mansour
Hadi aux Emirats ?

Le président yéménite démissionnaire Abed Rabbo Mansour Hadi a effectué lundi une visite surprise
aux Emirats. Le compte de Hadi sur Twitter a confirmé cette visite, sans fournir de précisions

supplémentaires. 

LE MINISTÈRE ISRAÉLIEN de la Justice a annoncé
lundi l’ouverture d’une enquête sur des faits de corruption
présumés lors de l’achat de sous-marins allemands dans
lesquels seraient impliqués des proches du Premier
ministre Benjamin Netanyahu. En novembre, le procureur
général d’ «Israël» a demandé à la police d’effectuer une
enquête préliminaire sur l’achat par «Israël» de sous-
marins Dolphin auprès du groupe allemand Thyssen-
Krupp. 
Le chef du gouvernement aurait tenté de conclure ce
contrat avec le groupe allemand, malgré l’opposition de
responsables militaires israéliens, et contre l’avis de l’an-
cien ministre de la Défense Moshe Ya’alon, démis de ses
fonctions en mai. 
La majorité des commentateurs et les membres de l’op-
position ont réclamé dès la fin du mois de novembre der-
nier une enquête, et avaient rappelé qu’une partie de
l’état-major et des experts militaires étaient opposés à
l’achat de ses trois sous-marins en raison de leur coût. Au
vu des éléments collectés par la police qui font naître la
suspicion que certaines personnes impliquées dans ce

marché ont commis « des délits constituant des faits de
corruption », le procureur général a décidé d’ouvrir une
enquête judiciaire complète, a précisé le ministère de la

Justice, rapporte l’AFP. Il n’a donné aucune précision sur
les personnes visées, mais des médias israéliens ont cité
le nom de David Shimron, l’avocat personnel du Premier
ministre. Selon la chaîne de télévision Channel 10, M.
Shimron est également le représentant en « Israël » de
l’homme d’affaires Miki Ganor, agent du groupe alle-
mand ThyssenKrupp Marine Systems qui doit construire
ces sous-marins, ce qui constituerait un conflit d’intérêts.
Après les révélations de cette télévision en novembre, M.
Netanyahu avait assuré ne pas savoir que Me Shimron
était en relation avec la transaction. 
Les trois engins doivent remplacer à terme les sous-
marins les plus âgés de la flotte israélienne actuelle,
entrés en service à partir de 1999. Ils appartiennent à la
classe Dolphin, comme les cinq autres déjà livrés par
l’Allemagne, qui doit encore en fournir un sixième à l’en-
tité sioniste dans le cadre de cette commande. L’Alle-
magne a jusqu’ici supporté un tiers du coût de la construc-
tion des bâtiments, au titre de l’aide militaire à « Israël »,
indique les médias israéliens.

R. I.

ENTITÉ SIONISTE

Enquête sur l’achat de sous-marins allemands

DIPLOMATIE RUSSE
Pourquoi Sergueï Lavrov
a-t-il été baptisé
«Monsieur Niet»?

LE MINISTRE russe des Affaires
étrangères suscite le respect, la peur,
l’admiration, mais ne laisse personne
indifférent. Personne ne met en cause
son talent diplomatique. 
Le franc-parler et le comportement
rigide de Sergueï Lavrov ont bien
favorisé le titre que lui a décerné le
journal suédois Svenska Dagbladet.
«Souvent intransigeant, il mérite le
nom de «Monsieur Niet»», affirment
les journalistes du média, faisant réfé-
rence à sa position sans concessions
au cours des pourparlers importants.
A l’époque, le ministre défendait la
position russe de façon tellement
intransigeante et persistante, qu’il a
failli faire pleurer deux représentantes
du Département d’État, Hillary Clin-
ton et Condoleezza Rice. D’où le sur-
nom de «bulldozer diplomatique».
Or, alors qu’on voit le plus souvent
un Lavrov sombre et sévère, il a beau-
coup de compassion envers les autres.
Un jour, le chef de la diplomatie russe
a eu pitié des journalistes qui avaient
dû attendre toute la nuit pendant que
se déroulaient les négociations sur la
Syrie. Soudain, il a ordonné qu’on
donne aux reporters affamés des bou-
teilles de vodka russe, en plus de la
pizza que John Kerry leur avait com-
mandée. Néanmoins, le diplomate
russe peut enrager. 
Lors de la rencontre à Genève, un
photographe lui a demandé ainsi qu’à
M. Kerry de se placer près de l’en-
voyé spécial auprès de l’Onu Lakhdar
Brahimi et M. Lavrov lui a répondu
de façon cinglante : «Vous êtes ici
non pour nous donner des ordres,
mais pour saisir le moment», a fusti-
gé le ministre.             
«Il est comme ça, le tsar russe des
Affaires étrangères, parfois amical,
parfois intransigeant. Un interlocu-
teur difficile à la table des négocia-
tions», résume l’édition suédoise.                                                                           

R. I.
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A
nnoncée dans un communiqué par
le Haut commissariat à l’amazighi-
té (HCA), la commémoration du

centenaire de Mouloud Mammeri est pré-
sentée comme un événement majeur, il
consiste en de multiples activités scienti-
fiques et culturelles dans tout le territoire
national durant toute l’année 2017. Organi-
sé par cette institution, en collaboration
directe avec les ministères de la Culture et
de l’Education nationale, ce centenaire
sera également par d’autres institutions de
la Culture et de l’Education et par plu-
sieurs associations culturelles également.
Dans ce contexte, il est précisé qu’un
comité scientifique de coordination est,
d’ores et déjà, mis en place par le Haut
commissariat à l’amazighité pour coordon-
ner l’ensemble des activités. Nombre
d’universités, celles d’Alger, Médea, Oran
et Tizi-Ouzou notamment, se sont propo-
sés pour prendre part à cet événement en
organisant plusieurs manifestations cultu-
relles et scientifiques. Pour le HCA, l’or-
ganisation d’une telle manifestation d’en-
vergure, n’est que le signe évident de
l’aboutissement d’un combat de toute une
vie, couronné par la reconnaissance natio-
nale de tamazight et son officialisation
récente dans la Constitution. Rendre hom-
mage au chercheur et auteur Mouloud
Mammeri est non seulement un devoir de
mémoire et un acte de reconnaissance,
mais aussi un moyen indéniable de conti-
nuer à œuvrer pour impulser et multiplier
les recherches dans les domaines de la
langue et de la littérature amazighes, est-il
affirmé dans le communiqué. 
Le regretté Mouloud Mammeri a beaucoup
œuvré pour la préservation et le dévelop-
pement de la langue amazighe dans ses
recherches et par ses travaux sur la gram-
maire, les méthodes d’enseignement de la
langue et le dictionnaire dans lequel il a
regroupé le vocabulaire des différents dia-
lectes amazighes, il est au jour d’au-
jourd’hui considéré comme le pionnier de
tamazight. Ses travaux scientifiques en
matière d’amazighité demeurent incon-
tournables.

CONCOURS 
De son côté, la direction de la culture de la
wilaya de Tizi Ouzou a lancé un concours
de la meilleure illustration d’un texte de
Mouloud Mammeri, dans le cadre de la
commémoration du 28e anniversaire de la
disparition de l’écrivain. La chargée à
l’animation, Mme Farida Djatit, a expliqué
que des élèves des écoles primaires des
localités d’Illoula Oumalou, Tadmaït et
Timizart sont concernés par cette activité.
Ce concours est organisé en collaboration
avec la direction de l’Education dans l’ob-
jectif de faire connaître l’œuvre de M.
Mammeri aux jeunes générations et les
imprégner des monuments de l’identité
nationale et de l’histoire de leur pays, rap-
porte l’Agence presse service d’Algérie.
Les participants ont illustré le texte l’Arbre
de mon climat à moi et ont accompagné
leur travail d’une présentation de l’auteur.
Farida Djatit a précisé que les travaux des
écoliers sont exposés au niveau du hall des
expositions de la Maison de la Culture qui
accueille les festivités commémoratives de
la disparition du défunt. En s’inscrivant
dans le même cadre, des étudiants du
département de langue et littérature fran-
çaise ont rendu ce lundi un hommage à
Mouloud Mammeri, ils ont proposé un
récital de recueils des romans La Colline
oubliée et la Traversée et leur traduction en
langue amazighe. Un travail encadré par
Malika Fatima Boukhelou, une enseignan-
te au département de la langue française
qui a accordé une dimension artistique au
travail de ce groupe d’étudiants composé
d’une dizaine de membres en introduisant
des dialogues, du chant et de la poésie.
Dans la journée de ce dimanche une table
ronde sur L’apport de Mouloud Mammeri
à la connaissance de tamazight sera animée
par des universitaires au niveau de la
bibliothèque principale de lecture publique
de Tizi Ouzou. Pour la doyenne de la facul-
té des lettres et des langues de l’université
de Tizi Ouzou a indiqué, les universitaires
ont la charge de perpétuer l’œuvre de cet
écrivain, chercheur, anthropologue et lin-
guiste à travers leurs travaux de recherche,

d’analyse et de critique de l’héritage
inépuisable qu’il a légué.

R. C

LE NOMMÉ AMUSNAW EN QUELQUES
DATES
28 décembre 1917 : naissance à
Taourirt Mimoun dans la commune de
Beni Yenni en Kabylie.  
26 février 1989 : décès après un
accident de voiture, près de Aïn-Defla à
son retour d’un colloque d’Oujda au
Maroc sur l’amazighité. 
1932 : Etudes au Lycée Bugeaud (actuel
Lycée Emir Abdelkader, à Bab-El-
Oued, Alger). 1940 : Etudes à la Faculté
des Lettres d’Alger.   
1945 : concours de professorat de
Lettres à Paris. 
1952 : Publication de La Colline
oubliée, son premier roman.  
1965 : Président de l’Union des
écrivains algériens. 
1968-1972 : Enseignant de la langue
amazighe à l’université dans le cadre de
la section d’ethnologie, la chaire de
berbère étant supprimée en 1962.  
1969 : Publication des textes recueillis
du poète Si Mohand.
1969- 1980 : Centre de recherches
anthropologiques, préhistoriques et
ethnographiques d’Alger (CRAPE). 
1980 : le 11 mars, interdiction de sa
conférence à Tizi Ouzou sur la poésie
kabyle ancienne.  Elle est à l’origine des
événements du Printemps berbère.
Travaux en grammaire et linguistique 
Tajerrumt n tmazigt (tantala taqbaylit),
Paris, Maspero, 1976.
Précis de grammaire berbère, Paris,
Awal, 1988. 
Lexique français-touareg, en
collaboration avec J.M. Cortade, Paris,
Arts et métiers graphiques, 1967.
Amawal tamazigt-français et français-
tamazigt, Imedyazen, Paris, 1980.
Awal, cahiers d’études berbères, sous la
direction de M. Mammeri, 1985-1989,
Paris, Awal. 
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CENTENAIRE DE LA NAISSANCE DE MOULOUD MAMMERI

Un Amusnaw national
Lancée ce mardi 28 février à Tizi-Ouzou, après le recueillement coutumier annuel d’Ath Yenni en

Kabylie, la célébration du centenaire de la naissance de l’écrivain et chercheur Mouloud Mammeri
comprend un programme d’activités dans tout le territoire national.  

SORTIR
AFRIQUE
Semaine culturelle d’Afrique du Sud à
Tipaza, Boumerdès, Bouira et Alger, jus-
qu’au samedi 04 mars avec des artistes,
des chanteurs, 
- Exposition d’art et d’artisanat au Palais
des Rais-Bastion 23, Alger.  
- Aujourd’hui, mercredi 1er mars : Films
Mandela’s Gun ;Dreams of Shahrazad.
Salles de la Cinémathèque nationale. 
Spectacle Marimba Vibrations. 16h. Mai-
son de la Culture de Bouira. 

ALBUM
Le groupe Freeklane en concert de pré-
sentation de son nouvel album (le deuxiè-
me) Nomad. Vendredi 03 mars. 16h. Ibn
Zeydoun, Alger. Réservation à faire au
0559 084243. Le samedi 08 avril, à 19h,
au Théâtre régional Abdelmalek-Bou-
guermouh de Béjaïa. 

DESIGN
Rencontre entre le design italien et celui
d’Algérie, dans le contexte de la première
Journée du design italien dans le monde.
Vernissage de l’exposition 50+ ! Musée
national d’art moderne et contemporain
(Mama), Alger. Samedi 04 mars. 15h. 
Accessible jusqu’au samedi 18 mars. 

MARTYR
Exposition Ils ne sont pas morts de  Rak-
kah Salim, Sofiane Dey et Merhab Dje-
loul, jusqu’au samedi 04 mars. Palais de
la Culture Moufdi-Zakaria, Alger. Série
de portraits de martyrs et combattants de
la guerre de libération nationale.    

SOUK
Balade au souk africain : une exposition
d’artisanat sub-saharien dont celui du
Sénégal avec des coopératives de femmes
villageoises. Centre des arts et de la cultu-
re du Palais des Raïs- Bastion 23, Alger,
du vendredi 03 au 08 mars.  

CHANSON
Laura Cahen en concert. Mercredi 08
mars. 19h30. Institut français d’Alger. « Il
y a dans sa voix quelque chose de gracile
qui rappelle Barbara. Il y a dans sa tessi-
ture quelque chose de tout juste arrivé, de
frais, de cru, mais avec dedans du très
ancien… ».   

IMAGE
Exposition de photographies – plus instal-
lation et objets inédits – El harba wine de
Hind Faiza Oufriha, jusqu’au jeudi 09
mars. Ezzou’Art Galerie du Centre com-
mercial et de loisirs de Bab Ezzouar,
Alger. 

MANGA 
Exposition Dz Manga. Musée public
national d’art moderne et contemporain-
MAMA, jusqu’au jeudi 30 mars. 140
œuvres de bande dessinée de 21 auteurs
algériens. Rencontres à 15h.
Consulter: mama-dz.com

CHANGEMENT
Exposition 60 solutions pour le change-
ment... Inventer de nouveaux modèles de
développement. Institut français d’Alger
jusqu’au jeudi 30 mars. 60 initiatives
illustrées par les photographies de Yann
Arthus-Bertrand. Chaque jour, de nou-
velles pratiques sont testées et dévelop-
pées. Des villes chinoises ou colom-
biennes se lancent dans des programmes
de chauffage et de transport plus éco-
nomes en énergie ; des ONG malgaches et
brésiliennes accompagnent l’évolution de
techniques agricoles pour lutter contre la
déforestation ; des entreprises françaises
et danoises optimisent leurs processus
industriels pour réduire leur empreinte
carbone et leur consommation d’eau ...
Les foyers d’innovation se multiplient, au
Nord comme au Sud…  
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«L
es parties concernées doi-
vent conférer une impor-
tance ‘ suprême’ à la pra-

tique sportive dès le palier primaire en la
relevant au rang de ‘nécessité nationale’
et en assurant les espaces et le temps
nécessaires pour le sport’‘, a soutenu
l’universitaire de Boumerdès Assia Agha
dans son intervention lors d’une journée
de sensibilisation sur l’obésité.
Issam Samir, universitaire de la même
wilaya, a fait part à l’APS d’une enquête
sur l’obésité, réalisée entre 2014 et 2016
au titre d’un Projet national de
recherche, ayant révélé que ‘‘le mode de
vie de la famille a un impact ‘‘morpho-
logique’‘ sur le développement de l’en-
fant.’‘
Selon ce chercheur universitaire, ayant
également pris part à cette opération,
l’’‘enquête qui a touché un échantillon
d’enfants de 6 à 10 ans de différentes
écoles primaires du pays, a révélé que le

phénomène de l’obésité est particulière-
ment répandu parmi les couches sociales
à revenu limité qui n’ont pas les moyens
de diversifier leur alimentation, en man-
geant notamment les pâtes et les sucre-
ries, qui sont à leur portée.’‘
Le manque de pratique sportive et d’es-
paces dédiés pour ce faire, et l’absence
d’activité découlant de la mauvaise habi-
tude, prise par les parents d’accompa-
gner leurs enfants à l’école en voiture,
conjugués aux mauvaises habitudes ali-
mentaires consistant à consommer des
sucreries avec des boissons gazeuses, en
soirée, ont été cités comme facteurs
aggravant l’obésité.
Selon Loukel Rachid, directeur des acti-
vités scientifiques à l’université de Bou-

merdès, organisateur de la rencontre, en
collaboration avec l’Office des œuvres
universitaires et des clubs scientifiques
universitaires, cette journée, tenue sous
le signe ‘‘Tous contre l’obésité’‘, vise à
sensibiliser les étudiants sur les ‘‘risques
encourus par cette maladie (obésité)’‘.
La manifestation a été marquée par
l’animation d’une série de communica-
tion, suivie de débats sur les moyens de
lutte contre l’obésité, parallèlement à
l’organisation de tournois sportifs (bas-
ket-ball et football), ainsi que d’une
exposition sur le même thème, caractéri-
sée par la tenue d’une table diététique
proposant à la vente différents produits
naturels hautement diététiques, dont le
miel,  l’huile d’olive et les figues.

L’ORGANISATION mon-
diale de la santé (OMS) a
publié, hier une liste de 12
familles de bactéries
contre lesquelles elle juge
urgent de développer de
nouveaux antibiotiques, en
raison des risques que font
peser leurs résistances aux
traitements actuels. «Cette
liste a été établie pour
essayer d’orienter et de
promouvoir la recherche-
développement de nou-
veaux antibiotiques»,
explique l’institution des
Nations unies, qui veut
empêcher la résurgence de
maladies infectieuses incu-
rables. Le risque est jugé
«critique» pour trois
familles de bactéries: les
Acinetobacter, les Pseudo-
monas et les entérobacté-
ries (dont l’E.coli), résis-

tantes y compris aux anti-
biotiques les plus récents,
dits de dernier recours, et à
l’origine de la plupart des
infections graves en milieu
hospitalier.
«La résistance aux antibio-
tiques augmente et nous
épuisons rapidement nos
options thérapeutiques. Si
on laisse faire le marché,
les nouveaux antibiotiques
dont nous avons le besoin
le plus urgent ne seront
pas mis au point à temps»,
a alerté Marie-Paule
Kieny, sous-directrice
générale à l’OMS pour les
systèmes de santé et l’in-
novation. L’OMS classe
six familles d’agents
pathogènes en «priorité
élevée», dont le staphylo-
coque doré, les salmo-
nelles et l’Helicobacter

pylori (la bactérie respon-
sable notamment des
ulcères de l’estomac), du
fait de leur résistance à
plusieurs types d’antibio-
tiques.
Trois autres familles de
bactéries sont-elles placées
en «priorité moyenne»: le
pneumocoque, qui peut
conduire à des pneumonies
et des méningites, l’Hae-
mophilus influenzae, res-
ponsable d’infections
comme les otites, et les
Shigella spp, cause d’in-
fections intestinales telles
que la dysenterie.
En septembre, une étude
britannique affirmait que
les bactéries résistantes
pourraient «tuer jusqu’à 10
millions de personnes par
an d’ici 2050, soit autant
que le cancer».

Education alimentaire et sport pour
protéger les enfants contre l’obésité
Une éducation alimentaire appropriée et une pratique sportive régulière et permanente sont à même
de protéger les enfants contre l’obésité dès leur bas âge, ont indiqué les spécialistes en diététique.

JOURNÉE MONDIALE
DES MALADIES RARES
Des associations appellent
à une meilleure prise en
charge des maladies rares
DES ASSOCIATIONS représentant les
malades atteints de pathologies rares ont
appelé, à Alger, à une meilleure prise en
charge de ces derniers, afin de les sortir
de «l’isolement dont ils sont victimes».
Les associations «Adem» des maladies
rares et «Shifa» des maladies cardio-vas-
culaires ont lancé un appel pour une
meilleure prise en charge des personnes
atteintes de ces pathologies, «sources
d’handicaps lorsqu’elles sont tardivement
traitées».
le président de l’association Adem, le Dr
Mohamed Tahar Hamlaoui, a précisé que
ces malades sont confrontés à des «diffi-
cultés accentuant leur isolement».
Entre autres contraintes, il a cité notam-
ment celles liées à l’alimentation spéci-
fique de ces malades, qui est «indispo-
nible sur le marché national», d’où «la
nécessité d’importer ces produits alimen-
taires vitaux et leur mise à la disposition
des concernés», a-t-il plaidé.
Considérant, par ailleurs, que les labora-
toires pharmaceutiques sont concernés
par cette problématique, M. Hamlaoui a
insisté sur l’implication du ministère des
Affaires religieuses et des Wakf dans la
sensibilisation au sujet des risques liés
aux mariages consanguins. Ces derniers,
a-t-il expliqué, étant responsables à près
de 30% des maladies rares, conviant, par
la même occasion, la société civile à être
«sensibilisée» sur la «souffrance» des
personnes qui en sont atteintes.
Activant dans ce sens, les associations en
question envisagent de marquer la Jour-
née mondiale dédiée aux pathologies
rares, en organisant une rencontre durant
la matinée du mardi, au Palais de la Cul-
ture (Alger), placée sous le thème
«Attentes des familles et enjeux de socié-
té».
Près de 8.000 maladies rares sont réper-
toriées à travers le monde, dont seule-
ment 200 sont diagnostiquées et nette-
ment moins qui sont traitées, étant donné
que certaines n’ont toujours pas d’élé-
ments de réponses.
L’Algérie compte près de 1.5 million de
personnes atteintes de maladies rares,
selon le Dr Hamlaoui qui déplore l’ab-
sence d’un registre national basé sur des
études épidémiologiques à même de
fournir des statistiques plus précises à ce
sujet. L’OMS établie une liste de 

12 «superbactéries» contre
lesquelles il faut développer

des antibiotiques
RENDEZ-VOUS SCIENTIFIQUES 

-13e congrès de l’AFAP les 24 et 25 mars 
Près de 400 participants prendront part au 13ème congrès de l’Association franco-
algérienne de Pneumologie (AFAP), qui se tiendra à Oran les 24 et 25 mars prochain,
a-t-on appris  auprès de cette association.
Ce congrès verra la participation d’imminents spécialistes algériens et français qui
débattront de différents aspects liés à la spécialité de pneumologie, en particulier les
cancers broncho-pulmonaires, les maladies du sommeil et l’obésité, entre autres.
«C’est un véritable challenge que de regrouper autant de compétences pendant deux
jours pour développer et échanger les expériences et faire profiter au maximum les
jeunes médecins algériens d’autres expériences et connaissances à travers des
échanges scientifiques denses, pour promouvoir le traitement de cette pathologie et
principalement tout ce qui a trait au cancer broncho-pulmonaire», a-t-on souligné de
même source.
Deux jours durant, plus d’une vingtaine de communications seront animées par des
spécialistes algériens et français abordant, entre autres, la prise en charge de l’asthme
sévère, le renforcement du dispositif de contrôle de la tuberculose à Oran, l’immuno-
thérapie et les cancers broncho-pulmonaires et l’asthme chez l’enfant.
En outre, trois ateliers seront encadrés par des experts français au profit de jeunes
médecins résidents, le premier sur la radiologie, le second sur les urgences chirurgi-
cales: prise en charge d’un hémothorax et le dernier sur le sommeil: cas cliniques.
-17ème Panarab Cancer Congress 2017 - 20 au 22 avril 2017 à Alger 
-Congrès annuelle de la Société Algérienne de Chirurgie Urologique «SACU», la
Société Algérienne d’Urodynamique et de Pelvipérinéologie «SALUDPP» et l’Asso-
ciation des Urologues de Constantine «ASUR» - 27 au 29 avril 2017 à Constantine 
-2èmes journées de gastroentérologie «Brahim Touchene» - 4 et 5 mai 2017 à Batna 
-5ème congrès médical et les 3èmes congrès maghrébins de médecine générale/méde-
cine de famille - 19 et 20 mai 2017 à Oran 

AMINAZOUNE@YAHOO.FR



S
e présentant comme « ni de gauche
ni de droite » et prétendant que la
politique n’est désormais qu’une

bataille entre progressistes et conserva-
teurs, il a demandé : « Je ne dis pas que la
droite et la gauche ça n’existe plus. Mais
dans les moments historiques, ces clivages
sont-ils indépassables ? »
En essayant de convaincre les électeurs à
la fois de droite et du Parti socialiste (PS),
Macron a fait l’éloge des anciens prési-
dents français de toutes les couleurs poli-
tiques : « Pour s’émouvoir au discours sur
l’Europe de François Mitterrand quelques
semaines avant sa mort, fallait-il être de
gauche ? Pour éprouver de la fierté lors du
discours de Jacques Chirac au Vel d’Hiv,
fallait-il être de droite ? Non ! Il fallait être
Français » Il a également cité Philippe
Séguin, le mentor du candidat de droite
des Républicains (LR) à la présidentielle,
François Fillon.
Après avoir occupé des postes clés, y
compris celui du conseiller principal du
président PS, François Hollande, puis été
ministre de l’Économie, où il a aidé à
concevoir la dérégulation de l’économie
au travers le Pacte de Responsabilité,
Macron a quitté le gouvernement l’été der-
nier. Il a formé « En marche ! », son mou-
vement électoral, en novembre. Tout en
faisant des appels nationalistes qui
s’adressent au mécontentement chez les
jeunes, les travailleurs et les gens de la
classe moyenne désabusés par les partis au
pouvoir traditionnels, PS et LR, il parle
sans détour au nom des grandes entre-
prises. S’il devait gagner l’élection, il
assurerait la continuité des politiques des
gouvernements du PS et LR.
La campagne présidentielle française est
dominée par l’escalade des conflits entre
les grandes puissances et la crise profonde
du capitalisme européen et mondial. Après
le vote du Brexit et l’élection de Trump,
les tensions explosent au sein de l’alliance
transatlantique, alors que Trump attaque
l’UE et soutient le Front national (FN) en
France et des forces néo-fascistes simi-

laires à travers l’Europe. Le nationalisme
économique de Trump, son hostilité mani-
feste à la puissance économique alleman-
de et ses menaces de guerre contre la
Chine et le Moyen-Orient poussent tous
les dirigeants européens à reconsidérer
leurs alliances.
Alors que le conflit États-Unis-UE s’in-
tensifie, Macron a proposé à Lyon de ren-
forcer les liens avec l’Allemagne. Criti-
quant les politiques anti-immigrants de
Trump, il a dit : « Il n’y aura pas de murs
dans mon programme. »
À Lyon, Macron a appelé à une augmenta-
tion des dépenses de défense de 1,6 à 2 %
du produit intérieur brut (PIB) de la Fran-
ce, soit une augmentation de 9 milliards
d’euros par an. « Je veux une Défense plus
européenne, et des partenariats entre la
France et l’Allemagne. » a-t-il dit.
Il a ajouté : « Si les temps sont graves,
c’est parce que le contexte international
l’est lui-même. » Il a mis dans la catégorie
des puissances nouvelles et autoritaires la
Russie, l’Iran, la Turquie et l’Arabie saou-
dite, déclarant : « Il nous faut dans ce
contexte tenir notre rang, savoir quelle est
notre histoire et le fil de celle-ci. »
Macron vise à placer le fardeau de l’aug-
mentation des dépenses militaires et de la
préparation de la guerre entièrement sur le
dos de la classe ouvrière. Il propose de
réduire les coûts de la main-d’œuvre, les
dépenses sociales et les réglementations
des activités commerciales, prétendant
que cela simplifiera la création d’entre-
prises et stimulera l’économie française.
Macron veut une loi travail encore plus
sévère que celle que Hollande a fait passer
en force à l’Assemblée nationale l’année
dernière, face aux manifestations de masse
et une opposition populaire écrasante. Il a
l’intention d’imposer des réductions dras-
tiques dans les contributions aux charges
sociales que paient les employeurs afin de
créer une situation en France où les tra-
vailleurs n’auront aucune protection
sociale ou de santé.Il a dit : « Je veux un
travail moins cher, avec un allègement des

charges patronales jusqu’à 2,5 SMIC et un
allègement de charges de 10 points au
niveau du SMIC. » Macron essaie de jus-
tifier cette politique en affirmant que cela
renforcera le pouvoir d’achat des tra-
vailleurs. Ses mesures ne feront qu’obliger
les travailleurs à souscrire à une mutuelle
d’assurance-maladie privée, cependant, et
laisser les travailleurs licenciés avec des
allocations de chômage encore plus dimi-
nuées. « Pour libérer le travail, je veux
qu’il paie mieux. Nous devrons financer
différemment la maladie et le chômage et
alléger les cotisations payées par les sala-
riés. Et tout le monde gagnera en pouvoir
d’achat. »
Macron propose également quelques
mesures symboliques pour couvrir son
programme de droite, se faisant passer
pour un ami de l’éducation. Il a affirmé
vouloir augmenter les salaires des ensei-
gnants, en particulier ceux qui travaillent
dans des zones « prioritaires » défavori-
sées. « Je veux que dans nos écoles, nous
puissions diviser par deux le nombre
d’élèves par classe. En CP et en CE1, dans
toutes les zones d’éducation prioritaire, je
paierai beaucoup mieux les enseignants
qui iront y travailler. Ils auront plus d’au-
tonomie pour conduire leurs projets. »
Il s’est engagé à donner à chaque jeune
500 euros quand il atteindra la majorité
légale, comme un « passe de jeune » à
dépenser sur des activités culturelles.
Dans la mesure où tout le programme de
Macron vise à sabrer dans les dépenses
sociales et les droits des travailleurs, ses
propositions de distribuer quelques
aumônes et des augmentations de salaires
réservées à quelques catégories choisies
de travailleurs, ainsi que sa pose de préoc-
cupation pour l’éducation et le développe-
ment de la jeunesse sont une farce réac-
tionnaire.
Conscient que son programme n’est pas
différent et pas plus populaire que les poli-
tiques qu’il a aidé à formuler sous Hollan-
de, qui est devenu le président le plus
impopulaire dans l’histoire de la France,

Macron propose également des mesures
du tout sécuritaire accordant des pouvoirs
extraordinaires à la police et les services
de renseignement. Il a promis de recruter
10 000 policiers au cours des cinq pro-
chaines années, ajoutant : « Nous réorga-
niserons nos forces de renseignement,
pour un renseignement territorial plus effi-
cace et présent. Nous recréerons une poli-
ce de sécurité quotidienne. »
La candidature de Macron occupe le
devant de la scène en particulier depuis
que Fillon, le candidat des LR, a été mis
en difficulté par les accusations selon les-
quelles il a fourni des emplois fictifs
rémunérés pour près d’un million d’euros
d’argent public à sa femme Pénélope.
Selon les derniers sondages, Macron éli-
minerait Fillon au premier tour du vote le
23 avril, et se trouverait en face de la diri-
geante du Front national fasciste, Marine
Le Pen, au second tour le 7 mai. Il est donc
actuellement le favori pour devenir le pro-
chain président de la France.
Macron a exprimé son inquiétude à propos
de ce scandale, craignant qu’il aliène
davantage des masses d’électeurs de LR et
du PS et qu’il stimule le soutien au FN
d’extrême-droite qui se prétends « anti-
système ». Il a averti que dans « Un
moment où les scandales, chaque jour,
dévoilent les pratiques d’un autre âge.
Soyez graves dans ces moments, parce
que ce qui se passe dans notre vie poli-
tique et médiatique n’est bon pour person-
ne. Parce que notre combat c’est de toute
faire pour que ce qui se passe ne bénéficie
pas au parti du Front National. […] Parce
que, aujourd’hui, ce qui s’installe dans
notre pays, c’est une lèpre démocratique,
c’est la défiance. » La posture de Macron
en meilleur adversaire de la montée du FN
est une fraude politique. Sa campagne
elle-même intensifie les sentiments dont le
FN se nourrit, dans la mesure où Macron a
publiquement rencontré et félicité des per-
sonnalités nationalistes d’extrême droite
telles que Philippe de Villiers.

Kumaran Ira
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ELECTIONS FRANÇAISES

Macron préconise l’austérité, le tout
sécuritaire et le militarisme 

Samedi dernier à Lyon, le candidat à la présidence française Emmanuel Macron du mouvement « En marche ! » a exposé les grandes
lignes de son programme, qu’il dévoilera à la fin février. Il propose une austérité rigoureuse, le démantèlement du système de sécurité
sociale, des mesures draconiennes relevant d’un État policier et une collaboration étroite avec l’Allemagne sur les mesures visant à

militariser davantage l’Union européenne.
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Dix pays dont l’Algérie
prendront part au
tournoi international
de rafle (garçons et
filles), prévu du 2 au
6 mars à l’Ecole
supérieur de
l’hôtellerie de Ain
Benian (Alger), a
appris l’APS, lundi
auprès du comité
d’organisation.»

N
euf pays étrangers,
en plus du pays orga-
nisateur, représen-

tants, une centaine de joueurs
(garçons et filles), participe-
ront au tournoi international
de rafle que l’Algérie abrite
durant cinq jours «, a déclaré
à l’APS, Yacine Kafi, qui est
également secrétaire général
de l’instance africaine et
mondiale et arbitre internatio-
nal de la discipline. Outre
l’Algérie, le tournoi regrou-

pera le Mali, Burkina Faso,
Niger, Mauritanie, Came-
roun, Libye, Turquie, Malte
et France. Organisée par la
Ligue algéroise de rafle et
billard en collaboration avec
la fédération algérienne des
deux disciplines, la compéti-
tion a été baptisée «Alger la
blanche» et sera précédée
d’un stage international au
profit des entraîneurs,
arbitres et athlètes. Le stage
sera encadré par les experts
de la Confédération mondia-
le, Yacine Kafi et l’Italien
Dominico Sposetti.» Tout un
programme a été élaboré à
cette occasion et comprend
un stage international, le
tournoi et une visite touris-
tique aux hôtes de l’Algérie.
Toutes les conditions pour
une meilleure organisation
possible sont réunies et des
dispositions ont été prises
pour la réussite de cet événe-
ment, qui intervient quelques
mois après le championnat

d’Afrique de Rafle que la
ville de Mostaganem avait
abrité», a souligné Kafi Yaci-
ne. Le tournoi se déroulera du
2 au 5 mars en triplette, dou-
blette et tête à tête et avec un
tour préliminaire, alors que
les parties se joueront ensuite
à élimination directe.» La
compétition se jouera selon la
réglementation internationale
en vigueur et conformément
aux règles de la discipline
Rafle. Et pour le bon déroule-
ment des parties, on a recensé
six arbitres internationaux
dont quatre algériens», a
ajouté le secrétaire générale
de l’instance internationale.
L’Algérie sera représentée
lors de cette compétition par
quatre clubs de la ville d’Al-
ger, étant donné que le règle-
ment offre à la ville organisa-
trice le droit de participer
avec un nombre plus impor-
tant de clubs. Ils s’ajouteront
à l’équipe de Biskra, cham-
pionne d’Algérie en titre.

AU TOTAL, 92 athlètes ont pris part lundi
à la coupe nationale militaire de boxe orga-
nisée à l’école sous-officiers de l’intendan-
ce ‘’Sadik Bouridah’’ à Guelma, au titre de
la saison sportive 2016-2017.Les partici-
pants à cette compétition, ouverte à la salle
omnisports de cette école relevant de la 5e
région militaire Zighoud Youcef, représen-
tent 16 équipes de différents corps consti-

tués, entre autres les six régions militaires,
les commandements de forces aériennes et
maritimes, la gendarmerie nationale, la
garde républicaine, les forces de la défen-
se aérienne territoriales, a-t-on appris
auprès des organisateurs .Au cours de son
allocution inaugurale,  le colonel Abada
Mohamed El Hadi, commandant de l’éco-
le des sous-officiers de l’intendance à

Guelma, a mis l’accent sur l’importance de
ce type de compétions sportives visant à
promouvoir les aptitudes physiques chez
les éléments de l’ANP, encourageant les
sportifs à faire preuve d’esprit sportif et à
donner  le meilleur d’eux-mêmes. Il a éga-
lement souligné que toutes les conditions
sont réunies et tous les moyens nécessaires
ont été déployés pour la réussite de cet
événement sportif. Approché par l’APS, le
sélectionneur national militaire de la boxe,
Brahim Bedjaoui a souligné les bonnes
conditions d’organisation caractérisant
cette compétition affirmant que cette
coupe nationale de boxe permettra  de
découvrir de nouveaux talents dans la dis-
cipline qui renforceront l’équipe nationale
civile. La cérémonie de clôture  de cette
compétition sera organisée vendredi pro-
chain avec la remise des prix aux gagnants.

FÉDÉRATION ALGÉRIENNE DE RAFLE ET BILLARD RAFLE:

Dix pays présents 
au tournoi

international d’Alger

COUPE NATIONALE MILITAIRE DE BOXE À GUELMA:

Début de la compétition 
avec 92 pugilistes en lice

HALTÉROPHILIE
L’Algérie abrite les travaux
de l’AG élective de la CAH
L’ALGÉRIE abrite les travaux de
l’assemblée générale élective de la
Confédération africaine d’haltérophilie
(CAH), les 28 février et 1er mars à Alger.
«Cette assemblée intervient après la
sollicitation du dernier Congrès de
l’instance africaine, qui avait souhaité la
tenue des travaux de son AG élective en
Algérie, durant cette période», a déclaré à
l’APS, Aziz Brahimi, ajoutant que plusieurs
personnalités de la discipline au niveau
mondial et continental seront présentes à
Alger. La réunion débutera, mardi matin,
par les travaux de l’assemblée générale
ordinaire pour l’adoption des différents
bilans alors que l’AGE est prévue dans
l’après-midi pour élire le président et les
membres du bureau exécutif de l’instance
africaine. Pour la présidence de la CAH, le
Libyen Khaled Mehalhal est le seul
candidat à sa propre succession, alors que
l’Algérie, par le biais de son président est
candidat au bureau exécutif. «Les élections
toucheront également, les commissions
technique, médical et la recherche
scientifique, selon les statuts de l’instance
africaine», a indiqué à l’APS, Mehalhal. Le
bureau exécutif de la Confédération
africaine d’haltérophilie (CAH) est
composé du président, de cinq vice-
présidents, cinq membres et un secrétaire
général (SG). Outre le président de
l’instance africaine et son bureau exécutif,
les travaux de l’AG élective, enregistrent la
présence du président de la Fédération
internationale (IWF), le Hongrois Tamas
Ajan, du président de la Confédération
asiatique et arabe, le Qatari, Youcef Al
Mana, du président de la Fédération
chinoise et secrétaire général de la
fédération internationale d’haltérophilie,
Ma Wegvang, entre autres. Plusieurs
délégués de l’instance africaine sont déjà à
Alger, pour prendre part aux travaux. Une
réunion du nouveau bureau exécutif de la
CAH est prévue mercredi.

FÉDÉRATION ALGÉRIENNE
DE GYMNASTIQUE :
L’AG élective fixée au 
4 mars à Alger
L’ASSEMBLÉE générale élective de la
Fédération algérienne de gymnastique
(FAG) aura lieu le samedi 4 mars à l’hôtel
Beaufayette (Ouled Fayet), a-t-on appris
auprès de l’instance fédérale.   La
commission de candidatures a reçu les
dossiers de dix personnes pour le bureau
exécutif dont trois femmes,  alors que pour
le poste de président, seul Sofiane Zahi, a
déposé son dossier», a déclaré à l’APS, le
secrétaire général de la FAG, Rabah
Lamouche. Le délai de rigueur pour le
dépôt des dossiers de candidatures a été
arrêté au dimanche à 20h00. Lundi , la
commission de candidatures s’est reunie
pour étudier  les différents dossiers, afin
d’afficher la liste des candidats retenus. La
commission de recours prendra par la suite,
le relais pour étudier les recours introduits
par les postulants. Le bureau exécutif de la
Fédération algérienne de gymnastique
(FAG)  est composé du président et de huit
membres dont des femmes. Deux femmes
avaient siégé dans le bureau exécutif
sortant de la FAG. Conformément aux
statuts de la FAG, l’élection du président et
celle  des membres du bureau exécutif se
feront séparément.

FÉDÉRATION ALGÉRIENNE DE TENNIS
Report de l’’AG élective  à une date ultérieure

L’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE élective de la Fédération algérienne de tennis (AGE / FAT), initialement prévue le jeudi 2 mars, à 17h, à
l’hôtel El-Biar (Alger), est finalement reportée à une date ultérieure, a annoncé hier l’instance fédérale, sans dévoiler le motif de cette
reprogrammation. «L’Assemblée générale élective du 2 mars est renvoyée à une date ultérieure» s’est contentée d’annoncer la FAT
dans un communiqué. Le samedi 25 février était le dernier délai pour se porter candidat à la présidence de l’instance et seuls deux pré-
tendants ont saisi cette occasion, à savoir, le président sortant Mohamed Bouabdellah et son homologue du club Hydra AC, Mohamed-
Tahar Azzi. L’assemblée générale ordinaire (AGO) avait approuvé les bilans moral et financier du bureau sortant, aussi bien ceux de
la saison 2016 que ceux mandat olympique 2013-2016.

CHAMPIONNAT
RÉGIONAL INTER-
POLICE DE 
KARATÉ-DO: 
Plus de 100 athlètes
présents au rendez-
vous de Batna

CENT ONZE (111) athlètes de
différentes catégories, dont 22
dames, venus de 15 wilayas de
l’Est du pays, prennent part au
championnat régional inter-poli-
ce de karaté-do ouvert  lundi au
complexe sportif du 1er
novembre 1954 de la ville de
Batna. Dans son intervention, à
l’ouverture de ce championnat,
le représentant de l’inspecteur
régional Est de la police
(Constantine), le commissaire-
divisionnaire Mohamed Benbata
a indiqué que le «haut comman-
dement de la Direction générale
de la Sûreté nationale (DGSN)
accorde une importance particu-
lière à la promotion de la pra-
tique sportive au sein des élé-
ments de ce corps sécuritaire».
Il a ajouté que la DGSN oeuvre
à assurer  les infrastructures
sportives nécessaires et à
déployer  toutes les ressources
humaines  pour hisser la pra-
tique sportive dans les rangs du
personnel de la police et encou-
rager toutes les initiatives visant
un meilleur niveau de  qualifica-
tion professionnelle et d’aptitu-
de  physique. La cérémonie
d’ouverture de ce championnat
régional inter-police, a donné
lieu à deux combats dans la
catégorie des 61 kg dames et
hommes. Pour sa part, le chef de
la sûreté de la wilaya de Batna
par intérim, le commissaire divi-
sionnaire Kamel Benzeroug a
souligné  que des efforts et des
moyens ont été déployés, pour
la réussite de cette joute sporti-
ve, inscrite dans le calendrier
sportif 2016-2017, tracé par la
DGSN.A l’issue de cette compé-
tition de deux (2) jours, les trois
lauréats de chaque catégorie,
seront qualifiés au championnat
national.



D
eux  derbys aux objectifs totale-
ment opposés.  Et c’est le derby
algérois qui passionne les débats

tant l’enjeu est grand. Usmistes et Moulou-
déens,  logés presque à la même enseigne
dans la partie haute du tableau, n’ont pas le
droit à l’erreur pour empêcher la  locomo-
tive de tête, l’Entente  de Sétif, de prendre
davantage de terrain sur  eux. Le Doyen,
dos au mur après son échec à domicile face
à un concurrent direct pour le sacre, l’ESS,
aura fort à faire devant un adversaire de
taille pour renouer avec le victoire, chasser
le doute et surtout redonner le sourire à son
peuple. Les Usmistes  sur une courbe
ascendante avec deux belles victoires
consécutives face au CR Belouizdad puis
l’O Médéa en déplacement  ne jurent que
par la passe de trois. Et seule une victoire
contre le voisin a un gout de miel pour les
deux  camps. C’est dire que le stade du 5-
Juillet  va encore une fois faire le plein et
vibrer dans une ambiance de folie comme
seules les deux galeries savent le faire. Et
le match a déjà commencé pour ces deux
là.  En effet la pression est montée d’un
cran d’un coté comme de l’autre.  El Bahd-
ja s’est déjà parée de ses plus belles cou-
leurs, le Rouge et le noir pour les Usmistes,
le vert et rouge pour les Mouloudéens.  Les
taquineries et les paris sont lancés et cha-
cun y va, à sa façon, pour  avoir le dernier
mot  dans chaque coin de rue, dans  les
cafés et même au sein des familles, pour
beaucoup partagées entre les deux.  Un avis
commun, d’un coté comme de l’autre on
s’accorde à dire que le vainqueur Samedi
de cette chaude explication sera  en concur-

rence directe avec l’Entent de Sétif  pour la
course au titre. Les camarades de la nou-
velle coqueluche des Chnaouas, Mansouri
comptabilisant deux matchs-retard, ne
jurent que par la victoire pour  se refaire
une santé et reprendre la tête du classe-
ment. «Soustara est notre victime préférée,
c’est un plat qu’on veut consommer chaud
pour reprendre des forces», a lancé le jeune
Islam D., un chauvin  du Mouloudia jus-
qu’au bout des ongles, et ce  à l’égard de
son beau-frère  Redouane  C., fan de
l’USM Alger. La réponse de ce dernier a

été  brève : «Lakhbar ijibouh twala kima
mâa S’tif» (éclats de rire). Cette sérénité
affichée dans les rangs de Soustara n’em-
pêche pas de dire que  les Usmistes retien-
nent aussi leur souffle tant  ces retrou-
vailles auront, encore une fois, un caractè-
re de revanche éternelle. En face, le Mou-
loudia,  dos au mur après une série de der-
bys de la capitale ratés,  jettera toutes  ses
forces pour rebondir. Les Usmistes ont
remporté  la supercoupe et les Moulou-
déens le match aller à Blida. Qui aura la
‘’Belle’’ ? S. S.

SPORTS 13

LE JEUNE INDÉPENDANT # 5715 DU MERCREDI 1er MARS 2017

A J-3 DU DERBY TANT ATTENDU USM ALGER - MC ALGER 

Le match a déjà commencé

UNE COMMISSION électorale composée
de sept membres a été élue lundi lors de
l’assemblée générale ordinaire de la Fédé-
ration algérienne de football (FAF) à Sidi
Moussa (Alger), en prévision de l’assem-
blée élective prévue pour le 20 mars pro-
chain. La commission présidée par Ali
Baamar, premier responsable de la Ligue
de football régionale de Ouargla, com-
prend également Hamar, président de l’ES
Sétif, Zerouati, président de la JS Saoura,
El Moro, président de l’ASM Oran, Khe-
bouz, président de la Ligue de la Wilaya
de Bordj Bou Arréridj, Oukali, président
de la Ligue de la Wilaya d’Alger, et Gher-
bal, président de la Ligue de la Wilaya
d’Oran. Cette commission qui aura pour

charge d’étudier les dossiers de candida-
tures, aura également pour mission de
gérer les affaires courantes de la FAF en
attendant l’élection d’un nouveau prési-
dent et son bureau fédéral. La date butoir
du recueil des candidatures étant fixée
pour le 20 mars prochain. 

RAOURAOUA JOUE AUX 
PROLONGATIONS
Le président sortant de la Fédération algé-
rienne de football (FAF), Mohamed Raou-
raoua, a laissé planer le suspense quant à
son intention ou non de briguer un nou-
veau mandat, au moment où les membres
de l’assemblée générale, réunis lundi au
Centre technique de Sidi Moussa (Alger)

en session ordinaire, lui ont tous affiché
leur soutien et réclamé sa candidature.
Raouraoua, au cours de son discours pro-
noncé pour l’occasion, n’a à aucun
moment évoqué les prochaines élections
prévues pour le 20 mars, laissant toutefois
apparaître des signes de regret, en réaction
aux critiques dont il a fait l’objet depuis
l’élimination dès le premier tour de la
sélection nationale de la Coupe d’Afrique
des nations-2017 disputée il y a quelques
semaines au Gabon. Le premier respon-
sable du football algérien est néanmoins
assuré d’ores et déjà du soutien de la
majorité écrasante des membres de l’as-
semblée générale s’il venait de briguer un
troisième mandat de suite. Les applaudis-
sements nourris qui accompagnaient son
discours et les marques de soutien que les
présents lui ont affichées, laissent penser
que l’homme sera en terrain conquis s’il
décide de se lancer dans la bataille électo-
rale, estiment les observateurs.»Je connais
très bien mes responsabilités et je n’ai pas
besoin d’avoir des leçons de la part de qui-
conque dans ce registre. 
En tout cas, mon bilan parle de lui-
même», s’est félicité Raouraoua, avant de
s’excuser auprès de la presse de ne pou-
voir répondre à d’autres questions, dont
celle de son avenir à la tête de la FAF qui
fait l’actualité avant près de deux
semaines de la date butoir du dépôt des
candidatures, fixée au 12 mars. 

Elections de la FAF :  Ali Baamar
présidera la commission électorale

LIGUE 1 (23e JOURNÉE) :
MCA-MOB ET JSK-USMA
REPORTÉS À UNE DATE
ULTÉRIEURE
LES MATCHS MC Alger-MO Béjaia et JS
Kabylie-USM Alger initialement prévus le
lundi 6 mars et mardi 7 mars, pour le comp-
te de la 23e journée de la Ligue 1 sont
reportés à une date ultérieure. « Nous avons
décidé de reporter ces deux rencontres pour
permettre au MCA, USMA et la JSK de
mieux préparer leurs rencontres entrant
dans le cadre des compétitions africaines
inter-clubs prévues les 10, 11 et 12 mars »,
a affirmé le premier responsable de la LFP
Mahfoud Kerbadj à l’APS. L’instance diri-
geante de la compétition a décidé initiale-
ment d’avancer ces deux matchs comptant
pour la 23e journée (ndlr, les 10 et 11 mars)
avant de les reporter. Interrogé sur la caco-
phonie dans la programmation du derby de
la capitale entre l’USMA et le MCA de la
22e journée, reprogrammer à trois reprises,
Kerbadj donne ses arguments. « Le derby se
déroulera finalement le samedi 4 mars au
stade du 5-Juillet à 17h45. Le report des
matchs MCA-MOB et JSK-USMA nous a
poussé à le décaler de 48 heures », a-t-il
expliqué. Le MCA et la JSK sont engagés
en 16es de finale de la Coupe de la Confé-
dération alors que l’USMA entrera en lice
en Ligue des champions.

PREMIER LEAGUE :
LEICESTER SORT LA TÊTE
DE L’EAU AUX DÉPENS DE
LIVERPOOL
LEICESTER sera finalement resté moins de
48h dans la zone des relégables de la Pre-
mier League. En dominant assez logique-
ment les Reds de Liverpool (3-1) sur leur
pelouse lundi soir, les anciens joueurs de
Claudio Ranieri se sont donné un peu d’air.
Grâce à un doublé de Jamie Vardy et une
superbe frappe de Danny Drinkwater, les
Foxes entraînés par Craig Shakespeare
depuis jeudi ont parfaitement répondu aux
attentes. Une envie retrouvée et une grosse
discipline tactique ont eu raison des
hommes de Jurgen Klopp. Titulaire l’inter-
national algérien Riyad Mahrez, a une nou-
velle fois traversé la rencontre sans se faire
remarquer sauf sur le troisième but.

CAF-C2: DES ARBITRES
LIBÉRIENS ET
ÉTHIOPIENS POUR LE
MATCH MOULOUDIA
D’ALGER ET LE FC
RENAISSANCE DU CONGO 

La Confédération africaine de football a
désigné lundi 27 février des arbitres libé-
riens pour officier  le match Aller des 16e
de finale de la Coupe de la CAF entre le
Mouloudia d’Alger et le FC Renaissance du
Congo. L’arbitre libérien Isaac Montgome-
ry ser al le directeur de jeu et il sera secon-
dé par ses compatriotes Abraham Boye
Fahbulleh (assistant 1) et Sekou Kanneh Jr.
S. (assistant 2).Cette rencontre se jouera
vendredi 10 mars à 20h45 au stade du 5
Juillet 1962 à Alger.

ABID CHAREF DIRIGERA
CLUB AFRICAIN(TUNISIE)
VS RSLAF FC (SIERRA
LEONE)
La Confédération Africaine de Football a
désigné un trio d’arbitres algériens pour
diriger la rencontre Aller des 16e de finale
de la coupe de la caf Dimanche 12 Mars
2017 à 16h à Radès entre le Club Afri-
cain(Tunisie) - RSLAF FC(Sierra Leone).
C’est Mehdi Abid Charef  qui sera au sifflet
et il sera assisté d’Abdelhak Etchiali et
Abbes Akram Zerhouni Algérie. Abderaz-
zek Arab a été désigné comme 4e arbitre .

USMA : MEFTAH NE PRENDRA PAS PART À LA
DOUBLE CONFRONTATION FACE AU RAIL CLUB DE
KADIOGO
MOHAMED RABIE MEFTAH ne prendra pas part au match aller à Alger. Pas seulement,
il ne jouera pas la seconde manche à Lubumbashi,  pour cause de suspension de quatre
rencontres. Il doit encore patienter avant de purger et pouvoir par la suite retrouver la
compétition africaine. Le latéral droit ne sera donc pas concerné par la double confron-
tation du mois de mars face au Rail Club de Kadiogo, pour le compte des 16es de fina-
le, lui qui sera dans l’obligation de soutenir ses camarades à partir de chez lui. Un coup
dur pour le seul représentant de l’Algérie dans cette compétition. Le coach sera donc
contraint de se passer de l’un des ses cadres, face à un adversaire qui tentera de créer la
surprise et poursuivre son parcours, après avoir bien géré ses deux sorties lors du tour
préliminaire .En cas de qualification de son équipe, Mohamed Rabie Meftah, ne pourra
renouer avec cette compétition qu’à l’occasion du premier match de la phase de poules.
En cas d’élimination, les Usmistes seront reversés en Coupe de la CAF. C’est dire que
le défenseur formé à la JSK retrouvera la scène internationale.

USM Alger - MC Alger,  énièmes  retrouvailles entre  frères ennemis  de la capitale et c’est toujours
cette passion dévorante qui se dégage des deux camps.  Une fois encore, et plus que jamais, c’est
tout Alger qui retient son souffle  pour  l’affiche en question qui se dégage du programme proposé

pour cette 22e journée avec, au programme un autre derby, celui de la Kabylie, opposant deux
équipes convalescentes, vendredi, la JSK et le MOB. 
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EN 2013, LES PAYS-BAS ONT FERMÉ
HUIT PRISONS EN RAISON DU MANQUE

DE DÉTENUS !

La plupart des pays à travers le monde ont un très grand problème qui est la 
surpopulation carcérale. Comme par exemple la France, avec un taux d’occupation
moyen des établissements de 120% en 2013.
Cependant, ce n’est pas le cas aux Pays-Bas. En effet, le ministère de la Justice
néerlandais a fermé en 2013 huit établissements pénitentiaires, puisque 
apparemment, le nombre de détenus était si faible qu’il serait inutile d’avoir ces 
prisons. Il y’avait seulement 12 000 détenus pour 14 000 places.

*"GHOST BUS TUNNEL": 
c'est le nom de cette visite inso-
lite dans les entrailles de Liège.
Au début des années 1970, un
tunnel de 750 mètres a été percé
sous les quais Saint-Léonard et
de la Batte pour le projet d'un
métro à Liège. Il aura couté 22
millions d'euros en expropria-
tions, frais d'étude et construc-
tion. Des travaux inutiles au
final.
Aujourd'hui, le tunnel a été
reconverti en lieu de stockage
pour de vieux bus. Il y a six
jours, le YouTubeur Vaeltax
("Gover Sweep") a posté une
vidéo de sa découverte.  "Ghost
bus tunnel": c'est le nom qu'il a
choisi avec son compère pour
cette visite insolite dans les 

entrailles de Liège:130.000 vues
en 6 jours
Comme on peut le voir sur les
images, Vaeltax et Seekrz soulè-
vent un grillage alors qu'une
voiture de police patrouille le
long de la Meuse (vers 2'20 sur
la vidéo). Ils descendent alors
d'une échelle et découvrent une
"atmosphère glauque". Ce tun-
nel de métro est rempli de vieux
bus.
Selon Het Laatste Nieuws, leur
vidéo a déjà été vue plus de
130.00 fois en six jours. Sur les
réseaux sociaux, beaucoup d'in-
ternautes assurent que Vaeltax et
Seekrz n'avaient pas l'autorisa-
tion de pénétrer dans ce tunnel.

ILS DÉCOUVRENT UN TUNNEL DE
MÉTRO REMPLI DE VIEUX BUS 
À LIÈGE

DIETBRAND VAN DURME
est un opticien connu à Mas-

semen, près de Wetteren
(Flandre-Orientale). Depuis
quatre semaines, il rénove sa
boutique d'une manière origi-
nale, en recouvrant le sol
avec des pièces de 1 cent. Un
travail de fourmi car les
150.000 pièces nécessaires
doivent être collées une par
une.
"Il y a quelques années,
j'avais vu une photo de quel-
qu'un qui avait recouvert le
sol de ses toilettes avec des
pieces de monnaie. Je trou-
vais le résultat très joli et j'ai
décidé de faire la même chose
dans un coin de mon maga-
sin. Mais une fois que j'ai
commencé, je me suis dit que
je ne pouvais plus faire
marche arrière et qu'il fallait
que je continue", plaisante
Dietbrand dans HLN. Après
quatre semaines de travail, il
a déjà recouvert la moitié des
50 m² de la surface du sol.
Encore un petit mois", pour-
suit-il. "Je m'en occupe
quelques heures par jour,
pendant et après les heures
d'ouverture. Cela m'est arri-

vé plusieurs fois de me le
reprocher et de me demander
dans quoi je m'étais embar-
qué. Mais je trouve que le
résultat est très joli."
1500 euros de pièces
C'est un vrai travail de titan
qui demande beaucoup de
patience à Dietbrand. "Au
total, il y aura 150.000 pièces
sur le sol. Soit 1500 euros.
Pour récupérer les pièces de
monnaie, je ne les collection-
ne pas une par une. Mais je
vais les récupérer par 200
euros auprès de la banque. Il
faut un peu chercher car
toutes les banques n'ont pas
autant de pièces en réserve.
Cent par cent, je colle donc
les pièces avec du Tec7, un
mastic très puissant. Ensuite,
je referme l'écart entre les
pièces. Le revêtement au sol
sera terminé avec du poly-
époxyde, un plastique lisse et
dur. Sinon les pièces devien-
dront vertes et je ne pourrai
pas laver le sol correcte-
ment."
L'opticien a d'abord voulu
confier ce travail à un profes-
sionnel, mais personne n'a
voulu prendre le risque car le

polyépoxyde est normalement
posé sur des sols glissants,
pas sur un tapis de pièces de
monnaie... "Imaginez que
cela ne marche pas et que je
doive tout enlever. Je préfère
ne pas y penser", rigole-t-il.
Concours
D'autant que le coût d'un tel
sol n'est pas à négliger. C'est
deux fois plus cher que du
carrelage à 30 euros le mètre
carré. "Outre l'achat des
pièces (ndlr, 1500 euros), je
dois aussi acheter le poly-
époxyde. Cela va aussi tour-
ner autour des 1500 euros.
Ajoutez aussi les 15 bidons de
colle, à 8 euros par pièce. La
main d'oeuvre, je ne vais pas
la calculer. 
En échange, je vais obtenir
un sol unique. Mais si quel-
qu'un me demande de faire la
même chose chez lui, je passe
mon tour."
Quand il aura terminé son
travail, Dietbrand va lancer
un concours. Celui qui par-
viendra à trouver le nombre
exact de pièces utilisées rece-
vra une paire de lunettes gra-
tuite.

Un sol à 150.000 pièces de monnaie :
un Belge se lance dans un projet fou

ANNIE voulait
à tout prix être
placée en cellule, son souhait a été exau-
cé.
Intervention peu banale pour des policiers
de Nimègue (Pays-Bas), le 23 février der-
nier. Les agents ont été priés par une
(quasi) centenaire de l'arrêter et de la
menotter. "J'ai toujours voulu expérimen-
ter une cellule de l'intérieur", a argumen-
té Annie pour convaincre les officiers.
Et ce que Annie veut, Annie a. Elle a
même eu droit à une séance photos pour
conserver quelques souvenirs de ce
moment unique.

A 99 ANS, ELLE RÉALISE L'UN
DE SES RÊVES : SE FAIRE
ARRÊTER PAR LA POLICE

ET LE (MAUVAIS) GAGNANT EST... 
RETOUR SUR LES ANNONCES FOIREUSES

WARREN BEATTY ET FAYE DUNAWAY, 
qui ont annoncé par erreur  La La Land
comme lauréat du "Meilleur Film" lors de
la cérémonie des Oscars, peuvent se conso-
ler en se disant qu'ils ne sont pas les seuls à
avoir connu ce grand moment de solitude.
Le couac Miss Univers 2015
Steve Harvey, présentateur de la cérémonie
Miss Univers 2015, connait bien le senti-
ment qu'ont dû éprouver Warren Beatty et

Faye Dunaway. En décembre 2015, il annonce à Miss Colombie et à toute la planète
qu'elle est élue plus belle femme du monde. Hic, ce n'est pas elle qui a été plébiscitée.
Quelques minutes plus tard, il revient sur ses propos et assure que la couronne revient
à Miss Philippines.
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Une nouvelle technologie de
propulsion électrique pour satellite

L
e projet H2020 MINOTOR
(Magnetic NOzzle thruster with
elecTron cyclOtron Resonance),

coordonné par l'ONERA, a été sélectionné
par l'Union européenne lors d'un appel à
projets sur les technologies émergentes de
propulsion électrique.
Le projet vise, en 3 ans, à développer jus-
qu'à un TRL* 4 à 5 une nouvelle technolo-
gie de propulsion électrique pour les satel-
lites, nommée ECRA, pour Electron
Cyclotron Resonance Accelerator. 
ECRA est un propulseur électrique à tuyè-
re magnétique qui induit une poussée par
l'accélération d'un faisceau énergétique de
plasma neutre – où les charges positives
des ions sont équilibrées par les électrons –
, permettant ainsi de se passer de neutrali-
seur. Ses avantages en termes de coût sys-

tème et de fiabilité sont très significatifs
par rapport aux technologies existantes, et
seront plus précisément quantifiés dans
MINOTOR par les partenaires industriels
du projet.
Cependant, malgré son apparente simplici-
té, cette technologie de rupture repose sur
des phénomènes physiques particulière-
ment complexes qui ne sont pas encore
complètement maîtrisés, ce qui a été un
frein à son développement. 
Un effort particulier a donc été placé dans
Minotor sur la compréhension et la modé-
lisation de la physique en jeu, ainsi que sur
les tests expérimentaux de développement.
La propulsion électrique est devenue
récemment un enjeu majeur pour les satel-
lites car elle permet, du fait de sa faible
consommation en carburant, d'économiser

jusqu'à 40% de la masse d'un satellite géo-
stationnaire – cas d'un satellite "tout élec-
trique". 
La technologie ECRA du projet Minotor
pourrait permettre une réduction significa-
tive des coûts et une augmentation des per-
formances des propulseurs électriques,
permettant ainsi à l'Europe de consolider
son leadership dans ce domaine.
Le consortium de Minotor est composé de
7 entités: ONERA (FR), Université Carlos
III de Madrid (ES), Thales Microelectro-
nics (FR), Université de Giessen
(DE),Thales Alenia Space Belgium (BE),
Safran Aircraft Engines (FR), LUP (FR)
La réunion de démarrage (kick-off mee-
ting) s'est déroulée avec succès le 17 jan-
vier 2017.

MWC 17 : AVEC LE
XPERIA TOUCH,
SONY RENOUVELLE
LE CONCEPT DE
TABLETTE

CE BOÎTIER est un pico-projecteur
qui permet d'afficher sur une surfa-
ce une interface Android complète
d'une diagonale de 23 pouces.
Les vraies innovations se font assez
rares dans cette édition 2017 du
Mobile World Congress. Mais Sony
retient l'attentions avec son Xperia
Touch. Il s'agit d'un concept qui
pourrait rafraîchir le marché des
tablettes tactiles, un marché en bais-
se constante depuis plusieurs
années. 
Ce boîtier est en fait un pico-projec-
teur qui permet d'afficher sur une
surface plane une interface Android
complète et tactile d'une diagonale
de 23 pouces. On a déjà vu des dis-
positifs permettant d'afficher un cla-
vier virtuel sur une surface mais le
nippon va plus loin puisque toutes
les fonctions du robot vert peuvent
être projetées (applications, jeux,
email, PlayStore, productivité...)
manipulées et utilisées tactilement
même si les observateurs qui ont pu
tester l'engin évoquent une légère
latence.
Le Xperia Touch pourra intéresser
les entreprises via une approche de
travail collaboratif ou de présenta-
tion : l'appareil peut en effet recon-
naître jusqu'à 10 doigts simultané-
ment. Le boîtier est par ailleurs
nomade puisqu'il est doté d'une bat-
terie même s'il pèse près d'un kilo.
Mais la possibilité de transformer
n'importe quelle surface en interface
Android de 23 pouces a vraiment de
quoi séduire même si le prix est à
l'avenant : 1499 euros.

L'ONERA développe depuis plusieurs années une technologie de propulsion électrique pour satellite –
ECRA – dont les performances sont très prometteuses. Avec le projet MINOTOR et ses partenaires,

l'ONERA veut rapprocher ECRA de la validation scientifique et industrielle.

GOOGLE estime désormais à un milliard le nombre d'heures de vidéos visionnées
chaque jour par l'ensemble des utilisateurs de YouTube. Un niveau atteint grâce notam-
ment à l'application du machine learning aux recommandations, mais sans doute plus
encore grâce aux mobiles.
Lorsque des internautes cherchent un contenu en vidéo, vers quel site se tournent-ils ?
Très souvent vers YouTube. Et cela explique le nouveau cap atteint par le géant du Web.
Google a en effet annoncé un nouveau chiffre.
Un chiffre dont l'objectif vise certainement en partie à rappeler à Facebook et aux
annonceurs qu'il reste le champion incontesté de la vidéo sur Internet. Ainsi, l'année der-
nière, chaque jour ce sont un milliard d'heures de contenus vidéo qui étaient visionnés
par les utilisateurs de son service en ligne.

REGARDE BIEN CE CHIFFRE FACEBOOK ! 

Et pour y parvenir, Google peut compter sur son moteur de recommandations. En se
basant sur les contenus visionnés par l'internaute, le système va lui suggérer d'autres
vidéos et ainsi accroître sa consommation.
Mais encore faut-il pour cela faire des recommandations pertinentes. Pour gagner en
pertinence, Google a exploité des algorithmes basés sur le machine learning, un domai-
ne d'application de l'intelligence artificielle.
L'IA n'est pas le seul levier de développement de YouTube. L'explosion du nombre de
terminaux mobiles est un autre moteur de croissance. Smartphones et tablettes repré-
sentent d'ailleurs désormais plus de 60% du temps de visionnage sur YouTube.
Ce chiffre est indéniablement l'opportunité pour Google de réaffirmer sa domination, en
particulier sur Facebook en quête de croissance dans ce secteur pour accroître ses
recettes publicitaires. Le réseau social revendiquait un an plus tôt 100 millions d'heures
de vidéos par jour. En 2015, Netflix était à 116 heures.
YouTube a-t-il supplanté un autre écran, la télévision ? Pas encore aux Etats-Unis, mais

il s'en rapproche. Selon Nielsen, la télévision en direct et enregistrée représente 1,25
milliard d'heures par jour chez les Américains.
YouTube n'égale probablement pas non plus les recettes publicitaires de la télévision
aux US : 73 milliards de dollars en 2016 selon PwC. Et combien pour le service de strea-
ming ? Sa maison-mère Alphabet ne communique pas sur le chiffre d'affaires de You-
Tube.

Le chiffre - 1 milliard d'heures de vidéos vues
sur YouTube chaque jour. Un effet IA
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TABAGISME ET
CHIRURGIE : QUEL IMPACT

SUR LES RISQUES
POSTOPÉRATOIRES ?

Il est demandé aux fumeurs une absti-
nence tabagique de deux mois avant
une intervention chirurgicale program-
mée. Mais quels sont les risques ? Le
Dr Ann Moller, anesthésiste à l’hôpital
universitaire de Copenhague, a étudié
l’impact d’une diminution du tabagis-
me sur les complications postopéra-
toires.

Tabagisme : plus de 50 % de
risques postopératoires

Son travail a porté sur 120 fumeurs sur
le point de subir une opération de la
hanche ou du genou. Une partie de ces
patients a constitué le groupe témoin.
Les autres ont soit arrêté totalement de
fumer, soit diminué leur consomma-
tion de moitié grâce à des substituts
nicotiniques. Résultat, 18 % seulement
des patients de ce groupe ont souffert
de complications. Contre plus de la
moitié parmi ceux qui n’ont pas chan-
gé leurs habitudes tabagiques !

Infections et mauvaise
cicatrisation : les risques du

tabagisme

Chez ces derniers, 31 % ont enregistré
des complications postopératoires,
notamment au niveau de la plaie chi-
rurgicale : infections, retards de cica-
trisation… Et 10 % ont éprouvé des
conséquences cardiovasculaires. Sans
compter que les patients qui ont conti-
nué de fumer ont dû passer en moyen-
ne deux jours de plus que les autres à
l’hôpital !

Des implants rétiniens donnent
espoir aux non-voyants

Atteints de rétinopathie pigmentaire,
une maladie héréditaire provo-
quant une perte progressive de la

vision, Jean, 72 ans, et Claude, 60 ans,
portent une prothèse supposée leur rendre
partiellement la vue. Une avancée médi-
cale susceptible de concerner des milliers
de Français touchés par cette maladie.
Opéré de la rétine il y a deux ans, Jean se
souvient encore de la première fois qu'il a
porté ses lunettes. « C'était phénoménal,
je n'avais pas vu depuis 20 ans et, d'un
seul coup, vous avez tout ça. J'ai dit [aux
médecins] : "C'est un vrai feu d'artifice" ».
Le feu d'artifice, ce sont des flashs qui lui
permettent de percevoir des formes, des
mouvements et des contrastes.
À l'âge de 18 ans, Jean apprend qu'il est
atteint d'une maladie congénitale. « On
m'avait dit : "à 50, 60 ans, vous pourriez
devenir aveugle". » Dans les transports, il
lui arrivait de cogner les gens car ils
n'étaient pas dans son champ visuel,
raconte-t-il. Au travail, celui qui a enchaî-
né divers jobs manuels avoue avoir long-
temps caché ce problème, de peur d'être
licencié. À 51 ans, il perd totalement la
vue. C'est aussi vers 18 ans que Claude,
qui vit à Avignon, commence à voir
trouble. Des lunettes de vue parvenaient à
corriger ce qu'il croyait être une simple
myopie mais la maladie l'a en réalité rat-
trapé.
« Quand on m'a proposé des rétines artifi-
cielles, j'ai dit oui tout de suite », explique
Claude d'un ton déterminé. « C'était un
cadeau du ciel », ajoute son fils, Julien. «
J'espère recouvrer un peu de vue, d'auto-
nomie, pouvoir regarder la télé », poursuit
cet agriculteur à la retraite, dont deux des
frères sont également atteints de rétinopa-
thie pigmentaire. Cinq mois seulement
après l'opération, il est cependant encore
trop tôt pour percevoir d'éventuels chan-
gements.
Jean assure pouvoir se promener avec sa

femme en évitant souvent tout seul les
obstacles. Il a également réussi à estimer
la taille d'une personne ou encore à repé-
rer une allumette posée sur une table et à
l'attraper. « Ça m'a changé un petit peu la
vie », confie-t-il.

Des rétines artificielles de 50 
à 60 pixels

Pour percevoir les informations visuelles,
le patient porte une paire de lunettes équi-
pée d'une caméra miniature et d'un boîtier
électronique portatif qui transmet les don-
nées captées par la caméra à l'implant
oculaire. Celui-ci, greffé sur la rétine,
transforme les informations visuelles en
stimulations électriques envoyées au cer-
veau, explique Serge Picaud, directeur de
recherche à l'institut de la Vision. Le
patient pourra percevoir au mieux 50 à 60
pixels en noir, blanc ou gris. Cela l'aidera

à mieux s'orienter mais il ne verra pas de
couleurs, explique-t-il.
Pour améliorer leur vision, les patients
sont soumis à des exercices de rééduca-
tion : reconnaître des chiffres, des lettres,
des objets de tailles différentes ou encore
des nuances de noir et de blanc. Objectif
: stimuler la mémoire, car ces prothèses
s'adressent aux personnes ayant déjà vu. «
L'objectif à long terme est de redonner de
l'autonomie aux patients, qu'ils puissent
reconnaître des visages puis lire des
textes complexes », explique Serge
Picaud.
Actuellement, moins de 10 personnes
portent un implant rétinien en France,
dont Jean et Claude, pour qui l'interven-
tion a été intégralement remboursée par la
Sécurité sociale. Entre 20.000 à 40.000
personnes sont atteintes de rétinopathie
pigmentaire en France. 

Les abeilles addictes aux pesticides
LORS D’EXPÉRIENCES de laboratoire, les abeilles
montrent une préférence pour une nourriture dans laquel-
le se trouvent des pesticides. Le débat sur les effets de ces
produits sur les populations d’abeilles, domestiques mais
aussi sauvages, est relancé.
Alors que les abeilles jouent un rôle crucial dans les éco-
systèmes et l’agriculture en tant que pollinisatrices, de
nombreuses populations sont aujourd'hui en déclin. Dif-
férentes raisons sont évoquées pour expliquer cette sur-
mortalité, comme les parasites, la diminution des res-
sources alimentaires, et les pesticides, mais cette question
reste controversée.
une classe d’insecticides – les néonicotinoïdes – fait l’ob-
jet de deux publications inquiétantes dans Nature. Ces
pesticides appliqués aux graines peuvent se retrouver
dans le nectar et le pollen ; les semences traitées par trois
d'entre eux (clothianidine, imidaclopride et thiaméthoxa-
me) sont actuellement interdites dans l’Union européen-
ne. Des concentrations sublétales de ces molécules peu-
vent altérer le comportement des abeilles sociales et
réduire la survie des colonies. Mais certains défenseurs
des pesticides prétendent que si les néonicotinoïdes
étaient dangereux, les abeilles apprendraient à les éviter.
C’est pourquoi des chercheurs de l’université de New-
castle au Royaume-Uni ont étudié cet argument. Ils ont
placé dans des boîtes des abeilles Apis mellifera et des
bourdons Bombus terrestris et leur ont donné le choix
entre une nourriture normale ou une avec des pesticides

(imidaclopride, thiaméthoxame ou clothianidine).

Les abeilles sauvages ne réagissent pas
toujours comme les abeilles domestiques

Dans cette étude, les insectes avaient plutôt tendance à
choisir les solutions sucrées contenant les pesticides imi-
daclopride ou thiaméthoxame. L’équipe a aussi analysé la

réponse des neurones du goût des abeilles aux néonicoti-
noïdes et a trouvé qu’ils réagissaient de la même façon
quelle que soit la concentration : les abeilles ne pourraient
donc pas ressentir le « goût » des pesticides et la préfé-
rence serait due à un autre mécanisme.
Autre argument des défenseurs des pesticides : les effets
négatifs des pesticides ne seraient observés que pour des
concentrations supérieures à celles présentes dans les
champs traités. 
Dans une autre publication, des chercheurs suédois de
l’université de Lund ont donc étudié des abeilles dans la
réalité des champs cultivés. Ils ont analysé huit champs
de colza utilisant des graines traitées avec l’insecticide
Elado (contenant de la clothianidine) et huit champs avec
des graines non traitées.
Il n'y avait pas de différences chez les abeilles produc-
trices de miel dans les champs avec des graines traitées
ou non traitées. En revanche, la densité des abeilles sau-
vages dans les champs utilisant des semences traitées
était à peu près la moitié de celle des champs non traités.
Les nids d’abeilles solitaires et la croissance des colonies
de bourdons étaient aussi réduits dans les champs avec les
semences traitées. 
L’utilisation de cet insecticide pose donc des problèmes
aux abeilles sauvages. Cette étude montre aussi que les
abeilles domestiques qui sont souvent le modèle utilisé
pour tester la toxicité des pesticides ne sont pas représen-
tatives des abeilles en général.

Les implants rétiniens pourraient permettre de recouvrer partiellement la vue. À l'institut de
la Vision à Paris, deux hommes atteints de cécité ont présenté le fonctionnement de leurs

rétines artificielles à la ministre de la Santé, Marisol Touraine.
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VACCIN : 
ÊTRE TROP VACCINÉ
EST-IL DANGEREUX ?

Nous recevons, dès l’enfance, un peu
moins d’une dizaine de vaccins diffé-
rents. Sans compter ceux qui peuvent
nous être prescrits, à l’occasion d’un
voyage à l’étranger par exemple. Pour
autant, y a-t-il un risque à être trop
vacciné ?

Vaccinations rapprochées : un
risque de surproduction

d'anticorps

Ce n’est pas tant le nombre de vac-
cins reçus qui importe, mais bien le
délai entre les injections. Après deux
vaccinations rapprochées, il peut y
avoir un risque de surproduction
d’anticorps. Or ces derniers peuvent
être à l’origine d’effets locaux,
comme un œdème au point d’injec-
tion.

Vaccinations et allergies : quel
lien ?

Certains allergologues évoquent la
possibilité qu’un excès de vaccina-
tions soit responsable du déclenche-
ment de certaines allergies chez les
enfants. Cette théorie s’appuie sur le
fait que le système immunitaire, non
sollicité par la nature, réagirait davan-
tage aux allergènes alimentaires ou
environnementaux. Aucune étude
pour l’heure, ne vient appuyer cette
thèse.

Ça fait peur : un avatar qui
influence la vie réelle

Une étude états-unienne suggère que le choix d’un avatar dans un jeu vidéo a une influence sur
notre rapport aux autres dans la vie réelle. Jouer le rôle du méchant rendrait antisocial !

Des étudiants ont joué pendant
cinq minutes à combattre des

ennemis dans un jeu vidéo,
avec un avatar de superhéros

ou de méchant. 

Àla suite de cette expérience, leur
comportement n’était pas le même
vis-à-vis des autres : jouer avec un

avatar de méchant encourageait à punir
des inconnus sans raison... 

Les faits : le choix d’un avatar a
un impact dans la vie réelle

Un nouvel article paru dans Psychological
Science relance le débat sur l’influence
des jeux vidéo sur le comportement,
notamment quand il s’agit de violence et
d’agressivité. En effet, des chercheurs de
l’université de l’Illinois ont montré que le
choix d’un avatar pourrait modifier notre
comportement vis-à-vis des autres. 
Pour Gunwoo Yoon, principal auteur de
ces travaux, « nos résultats indiquent que
jouer pendant seulement cinq minutes le
héros ou le méchant dans un environne-
ment virtuel peut facilement pousser les

gens à récompenser ou punir des per-
sonnes qui leur sont étrangères. » 
Pour les auteurs, les jeux vidéo fournis-
sent aux individus une occasion d’assumer
une identité qu’ils ne peuvent avoir dans
le monde réel. Dans le jeu, ils rencontrent
des situations exceptionnelles dans les-
quelles ils peuvent observer et imiter des
comportements. 
C’est pourquoi les chercheurs ont voulu
savoir si l’expérience vécue dans le vir-
tuel, sous une fausse identité, pouvait
modifier le comportement de l’individu
revenu dans la vie réelle. 

Décryptage : certains avatars
favorisent un comportement

antisocial

Les chercheurs ont réalisé plusieurs séries
d’expériences. Dans la première, 194 étu-
diants (95 hommes et 99 femmes, âgés de
20 ans en moyenne) ont participé à une
étude en deux parties, mais les chercheurs
leur ont dit qu’il s’agissait de deux études
bien distinctes : l’une sur un jeu vidéo,
l’autre sur un test gustatif. 
Tout d’abord, les participants ont joué
pendant cinq minutes à un jeu, avec

comme avatar soit un héros (Superman),
soit un méchant (Voldemort), soit un
cercle neutre. Le jeu consistait à combattre
des ennemis. Dans la deuxième partie de
l’étude, censée ne pas être liée à la pre-
mière, les participants ont goûté du choco-
lat et de la sauce chili épicée. Ensuite, on
leur a demandé de préparer le chocolat et
la sauce chili pour le participant suivant,
en mettant la quantité qu’ils voulaient
dans un sac en plastique. Ils ont été infor-
més que le candidat suivant devrait man-
ger toute la nourriture du sachet. 

Résultats : les étudiants qui ont joué le
rôle de Superman ont préparé deux fois
plus de chocolat que de sauce chili ; ils
mettaient aussi significativement plus de
chocolat que les autres. À l’inverse, ceux
qui ont joué avec l’avatar de Voldemort
ont choisi deux fois plus de sauce chili que
de chocolat, et ils ont mis significative-
ment plus de sauce chili que les autres !
Par conséquent, jouer avec un avatar de
méchant conduirait à un comportement
punitif envers des personnes inconnues. 

No panic : plus d’avatars
héroïques pour plus de
comportements sociaux

Heureusement, il y a tout de même une
bonne nouvelle, puisque les participants
qui ont joué le rôle de Superman étaient
plus bienveillants et généreux que les
autres. C’est pourquoi les auteurs suggè-
rent de créer des jeux avec plus d’avatars
héroïques afin d’encourager les comporte-
ments sociaux. 
Enfin, dans une autre petite expérience,
les chercheurs ont montré que jouer avec
un avatar avait un impact plus fort que de
simplement regarder une démonstration
du jeu : les participants qui ont joué avec
un avatar de méchant ont servi plus de
sauce chili que ceux qui ont simplement
observé le jeu. Ceci signifie que regarder
quelqu’un jouer aurait peu d’effet sur le
comportement dans la vie réelle.

Les fourmis construisent des radeaux en cas
d'inondations

LORS d’une inondation, les fourmis s'associent pour for-
mer un « radeau de survie ». Des chercheurs suisses les
ont observées en pleine action en laboratoire : les
ouvrières placent à la base les larves et les pupes, qui flot-
tent mieux, et au centre la reine, la mieux protégée.
D’après une étude réalisée par des chercheurs de l’uni-
versité de Lausanne, les fourmis s’associent pour créer
des radeaux afin d’échapper aux inondations. La forma-
tion de cet édifice où les individus sont liés les uns aux
autres est progressive et bien coordonnée, et permet d’ob-
tenir une structure collective à géométrie précise. Ces
résultats sont parus en ligne dans la revue Plos One.
Les animaux sociaux sont capables de s'organiser pour
favoriser la survie et le bien-être du groupe lorsqu’il est
menacé. C’est le cas des fourmis qui vivent dans les
plaines inondables et qui savent créer des radeaux lors
d'inondations. Pour mieux comprendre la structure de ces
assemblages, des chercheurs ont récupéré des fourmis
Formica selysi dans une plaine inondable du Rhône, en
Suisse.  Après les avoir ramenées dans leur laboratoire, ils
ont recréé les conditions d'une inondation pour observer
en direct la formation d’un radeau. Pour simuler une inon-
dation au laboratoire, les chercheurs ont placé une colonie
de fourmis sur une plateforme, puis élevé lentement le
niveau d'eau. Ils ont alors observé les positions des
ouvrières, des couvées (larves et pupes) et de la reine. 
Ils ont ainsi vu que les ouvrières plaçaient les larves et les

pupes à la base afin de s’en servir de plateforme flottante.
Les radeaux pouvaient comporter trois à quatre couches
d’ouvrières. Celles-ci protégeaient la reine en la plaçant
au centre du radeau, de sorte qu’elle ne touche pas l’eau. 

Les plus jeunes à la base du radeau de
fourmis, car ils flottent mieux

Pour Jessica Purcell, principale auteure de l’article, «
nous nous attendions à ce que les individus immergés à la
base du radeau subissent le plus de pertes, c’est pourquoi
nous avons été surpris de voir que les fourmis plaçaient
systématiquement les plus jeunes membres de la colonie
à ces positions. » Mais il y a une explication : les larves et
les pupes flottent le mieux et survivent bien à l’immer-
sion. Les ouvrières étaient elles aussi particulièrement
résistantes à l’immersion : après avoir passé huit heures
sous l’eau, 79 % des fourmis ouvrières se rétablissaient. 
Les chercheurs ont aussi modifié la composition du grou-
pe de fourmis pour voir comment évoluait le radeau : s'il
n'y avait que des ouvrières, certaines se plaçaient à la
base. En l'absence de jeunes, 25 à 50 % des ouvrières
étaient en contact avec de l'eau. En revanche, dès qu'il y
avait des larves et des pupes, très peu d'ouvrières se pla-
çaient à la base. 
Par conséquent, la configuration du radeau bénéficie à
tout le groupe, puisque l’édifice épargne relativement

bien la vie des ouvrières, des larves et des pupes, tout en
permettant la survie de la reine. Contrairement à ce que
l'on aurait pu penser, il n'y a pas de véritable dilemme lors
de la formation du radeau ; si certaines positions semblent
risquées, voire relever du sacrifice, ce n’est pas vraiment
le cas étant donné la résistance des individus.
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L’ANNONCE
18

J. A., ARCHITECTE 05 ans d’expérience
ETUDE et SUIVI, maitrise BIE
AUTOCADE  - ARCHICAD, cherche
emploi. Télé. : (0554) 38.01.70.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 34 ans superviseur HSE,
cherche emploi dans une société
nationale ou privée ou étrangère.
Tél. : (0782) 54.09.72 / (0558)
39.96.59.

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

JF. 25 ans sérieuse, titulaire
d’une licence en commerce
International cherche Emploi.
Tél : (0665) 53.77.86

J. H., ingénieur  d’état en
planification et statistique,
expérience dans la planification et
le suivi des projets, attestation de
maîtrise Ms Project, , SPSS et XL
stat, dégagé vis-à-vis du service
nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

Menuisier maîtrisant le travail sur
bois, vernissage et autres, cherche
emploi à temps plein ou à mi-temps
pour villas ou appartements ou autres.
Tél. : (0773) 03.55.91

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

Dame cherche emploi comme
garde-malade, Alger
Tél : (0560).30.08.96

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

H. 50 ans, BEB, cherche
emploi comme gérant de com-
merce ou équivalant 
Tél : (0541).89.99.37

EMPLOI DEMANDES

Offre d’emploi

Société internationale, Cherche assistante de
direction, bonne présentation, apte à se dépla-
cer, maitrise de l’outille informatique, multi-
lingue (arabe, français, anglais), envoyer  CV a
l’adresse mail suivante : a.icbss@yahoo.fr
ou b malikssa@yahoo.fr 

J. F., licencie en Sciences juri-
diques et administratives,

cherche un travail.
Tél. : (0656)07.62.52.

J. H., cuisinier spécial restau-
ration fête et occasion, plus de
10 ans d’expérience, cherche

un travail. Tél. :
(0555)51.82.07.

Etude notariale Maitre Moha-
med Mokhtari cité 126 Logts
Ain Ellah Bt B3- Dely Brahim-
Alger. Code boal 24/33

« EURL CONDI SWAN
AGRO », SIEGE SOCIAL/
Cité 602 logt BT B01 N°06
Cheraga, Wilaya d’Alger.
CAPITAL/ 100.000 DA.

-DISSOLUTION-

Aux termes d’un acte reçu en
notre étude le (25/12/2016),
l’associée unique de l’entrepri-
se sus-dénommée a décidée la
dissolution anticipée de ladite
entreprise. Mme SOUANE
ZAHIA CHARAZAD a été
désignée liquidateur de la

société.

Pour avis le notaire.

RC N°07B 0974801 en date
du (29/07/2007) L
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2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT 
1. Engloutir - 2. Religieuse - Pour ici - 3. Parent du Prophète
- Première grecque - 4. Du tarin - 5. Verres - Dieu du Ton-
nerre - 6. Poisson rouge - Fils arabe - 7. Cavalier - Alcool -
8. Bouquiné - Domestiques - 9. Il s'y trouve plus d'une dune
- Tractée - 10. Tait - Deuxième sous sol - 11. Aplatie - 12.
Refuser de passer à table - Irlande poétique - 13. Sondées -
Article défini.

VERTICALEMENT
1. Dissémination - 2. Onde d'Afrique - On l'a dans le nez -
Organisme américain - 3. Faux-semblants - Petit suidé - 4.
Terme de choix - Champion - Petit récepteur - Etang - 5.
Employas - Niaises - 6. Raconte - Mises en couches
superposées - 7. Sauter à l'eau - Fin de verbe - 8. Garnir
l'hameçon - Question de test - Pour le tiers - 9. Passages
salés - Professa.

HORIZONTALEMENT

CAMBRIOLE
OXYDE - SIC 
REG - NATTA 
D - ARDU - UR
ELLE - SCAT 
LUE - OTAN - 
ASSUME - IO
ST - SERPES
- ROULEE - M

VERSE - RHO
ERS - TALUS
N - ENTIERE
DECUES - ES
VERTICALEMENT 

CORDELAS -
VEND
AXE - LUSTRER 
- E
MYGALES -

ORSEC
BD - RE - USUS -
NU
REND - OMELE
TTE
I - AUTSTERE 
- AIS
OST - CA - PERLE
- LITUANIE -
HURE ECART
- OSMOSES

SOLUTION N° 1804

Mots croisés 9/13 n° 1805

Mots croisés 9/9 n° 1805

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

7 2 5

3 9 7

1 7 8 4 3

4 5

3 6

7 9

8 2 9 4 7

7 5 4

1 6 9

3 5 8 7 6 2 9 1 4

1 2 4 5 9 8 3 7 6

9 6 7 1 3 4 2 5 8

5 3 9 8 1 7 6 4 2

7 1 6 2 4 9 8 3 5

4 8 2 6 5 3 1 9 7

2 9 1 4 7 6 5 8 3

6 7 3 9 8 5 4 2 1

8 4 5 3 2 1 7 6 9

HORIZONTALEMENT 
1. Crustacés terrestres - 2. Raccommodée - 3. Traité stratégique - Vin italien -
4. Bande de malfrats - Cité biblique - 5. Belle nordique - 6. En matière de -
Acquis - Il scrute les gorges - 7. Coupé court - Liquide vital - 8. Enervement -
9. Eparpillas - Tamis.
VERTICALEMENT

1. Métisseras - 2. Balle à rejouer - Fonction - 3. Monnaie d'échange - Oncle des
Etats-Unis - 4. Soupe ou purée - Pulsions - 5. Devant le numéro - Contractées - 6.
Bougé -  La matinée - 7. Guides de mines - Etables - 8. Assassiner - Mot de
môme - 9. Partie du jour - Parcelles.

HORIZONTALEMENT

ALIMENTER
NOM - DEVIE
OTARIE - DO
R - MAT - HEP
ME - DEDIRE
ABHORRE - R
LAIT - URGE
EH - ERE - RE
SIC - USEES

VERTICALEMENT

ANORMALES
LOT - EBAHI
IMAM - HI - C
M - RADOTE - 
EDITER - RU
NEE - DRUES
TV - HIER - E
EIDER - GRE
REOPEREES

SOLUTION 

N°1804
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Mots fléchés n° 1805

Jeunes vierges

Loutre de mer

Sanctionné

Fin de verbe

Polir

Particule

Général US

Le premier

Temple égyptien

Aperçu

Résider

Rameuse

Décédée

Avant la matière

Valide 

Câble marin

Privés

Malchance

Changera

Réfléchi

Utilité

Pas des masses

Marches

Pensée chinoise

Transpira

Rêveur

Réserve de lait

Fixa 

En ville

Parc pour animaux

Fleuve d'Afrique

Bleu

Mèche

Tente 

Système de fossés

Plante

Tarin

Tantale

Bat le roi

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1804

- PALMURE
PAROI - AN
EVENTS - E
RING - TUE

FLEUVES - 
IL - ECRIT
DORS - INO
ENA - ALEP 

M - SOIE - I
ETEND - NO
NON - AMEN
TITI - NOS

VerticalementHorizontalement

- PERFIDEMENT
PAVILLON - TOI
ARENE - RASENT
LONGUES - ON - I

MIT - VC - AIDA - 
U - STERILE - MN
RA - USINE - NEO
ENEE - TOPIONS
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Pour jouer 

au Soduku
- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT 
1. Détériorées - 2. Fait quitter en masse - Pascal - 3. Détester
- Possessif - 4. Partir - Article défini - 5. Fête au village - Pois-
sons - 6. Enduisit d'une préparation colorée - 7. Situées sur le
côté - 8. Un tiers - Musette - En les - 9. Récipient de labo -
Ensemble de la production d'une vigne - 10. Mèches rebelles
- Mettre ensemble - 11. Récipient en verre - 12. Singe d'Amé-
rique - Brillé - 13. Mémorisa - Crèvent l'écran.

VERTICALEMENT
1. Réinséreras - 2. Goba - Ville de Syrie - Non divulgué - 3.
Marteau en bois à deux têtes - A l'ouest de la Chine - 4.
Brun-rouge - Venus au jour - Sous la - 5. Bouquiné - Très
justement - Ceux-là - 6. Terme de volley-ball - Suceur de
sang - 7. D'un bout d'intestin - Maison avec jardin - 8.
Rapières - Général américain - Ville de fouilles - 9. Marque
l'absence - Opprimés.

HORIZONTALEMENT

DECOUVRIR
ECLUSE - NO
THAI - TOFU
EON - TOILE
RUSES - EU -
MA - LASSER
IGNORE - NA
NEON - RATS
A - EGAIE - A

NB - EPERON
TATAI - EST
EVINCE - SE
SENT - TUAS
VERTICALEMENT 

DETERMI-
NANTES
ECHOUAGE -
BAVE
CLANS - NOE -

TIN
OUI - ELON-
GEANT
US - TSAR - APIC
- VETO - SERIE 
- ET
R - OIES - AERE 
- U
INFLUENT - OSSA
ROUE -
RASANTES

SOLUTION N° 1371

Mots croisés 9/13 n° 1372

Mots croisés 9/9 n° 1372

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

8 9 3

3 9 6

9 7 8

3 1 2 5

9

7 6 4 8

3 5 6

1 9 8

2 1 4

9 4 2 6 3 5 7 8 1

1 6 7 8 9 2 4 5 3

5 3 8 1 7 4 9 2 6

8 2 1 3 4 7 6 9 5

6 7 9 5 2 1 3 4 8

3 5 4 9 8 6 1 7 2

7 9 5 2 1 3 8 6 4

4 1 6 7 5 8 2 3 9

2 8 3 4 6 9 5 1 7

HORIZONTALEMENT 
1. Personnes serviles - 2. Grivoise - Pour la main - 3. Etat de prisonnier de guer-
re - 4. Acide biologique - Piquant - 5. Asséchées - Note de musique - 6. Cour-
roux ancien - Eprouves une souffrance - 7. Institution - 8. Dieu du Nil - Donne
par testament - 9. Petite société - Passe au tamis.
VERTICALEMENT

1. Palmiers - 2. Indice pour photographe - Stop - 3. Rafistolée - 4. Malaxé - Chlo-
re - 5. Insensés - 6. Train à grande vitesse - Antilope - 7. Caches - Sans exception
- 8. Rends officiel - 9. Monuments - Réfléchi.

HORIZONTALEMENT

PROMESSES
REMISE - PI
EPI - TCHAD
DOTA - HATA
AS - CRANE -
TESTE - TRO
EREINTE - S
U - AVEREES
ROUE - ISSU

VERTICALEMENT

PREDATEUR
REPOSER - O
OMIT - SEAU
MI - ACTIVE
EST - RENE -
SECHA - TRI
S - HANTEES
EPATER - ES
SIDA - OSSU

SOLUTION 

N°1371

21

    Mots fléchés n° 1372

Ajustera

Marches

Plana 

En ville 

Règle

Acheminé

Mur

Peau tannée

Végétal

Tribu juive

Félidés

Enlevé

Lame d'acier

Drop

Non plus 

Buvons

Première dame 

Calife

Collège

Levant

Ville de Syrie

Sioux

Russe

Ancien

Nettoie

Risqué

Rouspéteur

Ramasses

Contracté

Soudé

Résidences

Reconnus 

Dieu Soleil

Pigeonnée

Lieu de combats

Neptunium

Berge

Réclame

Tout va bien

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1371
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Pour jouer 

au Soduku
- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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20.55 : Grey's Anatomy

Série avec Ellen Pompeo , Martin Chambers...
Jackson apprend la grossesse d'April, ce qui suscite bon nombre de questionne-
ments. De son côté, Alex chapeaute une triple greffe d'organes effectuée par toute
une équipe de médecins. Meredith envisage d'avoir de nouveau une vie amoureuse
mais, malgré les encouragements de ses collègues, elle éprouve encore beaucoup de

difficultés à se lancer réellement dans une nouvelle relation. 

21.00 : Mon frère bien-
aimé

Téléréalité - 8 saisons / 93 épisodes
En cette sixième semaine du concours, les huit candidats, toujours coachés par les
chefs Hélène Darroze, Philippe Etchebest et Michel Sarran, réalisent tout d'abord un
plat d'exception en se basant sur des associations audacieuses. Pour la première fois,
les candidats au sein d'une même brigade doivent unir leurs talents car c'est la brigade
toute entière qui partira en dernière chance en cas d'échec. Cette épreuve est jugée par

le chef doublement étoilé Alexandre Couillon. 

21.00 : Marseille

20.50 : Marseille (L1) /
Monaco (L1)

Football / Coupe de France
Après avoir éliminé Lyon au tour précédent, l'Olympique de Marseille emmené par
Patrice Evra, Morgan Sanson, et Dimitri Payet défie Monaco, le leader de la Ligue
1. Les joueurs de Rudi Garcia s'attendent à souffrir face à la meilleure attaque de
France. En championnat les Phocéens avaient subi une cuisante défaite (4-1) au

Stade Vélodrome lors de la 20e journée de Ligue 1. 

21.00 : Paris, années
folles

21.00  : Top chef

Comédie avec Kad Merad , Patrick Bosso...
Paolo vit avec son fils au Canada depuis des années. Mais quand son frère, Jose-
ph, l'appelle pour lui dire sur un ton alarmiste que leur vieux père est très faible
après avoir été renversé par un scooter, Paolo prend le premier avion pour la

France. Arrivé à Marseille, il constate que son père n'est victime que d'une petite
amnésie. Paolo est prêt à rentrer aussitôt au pays, mais son frère le convainc de

rester un peu plus longtemps.

Série - Culture Infos / France 2013
Au lendemain de la Première Guerre mondiale, un extraordinaire élan vital s'empare de
la France victorieuse, mais exsangue et dépeuplée. Les Français veulent un monde tour-
né vers la joie de vivre et le progrès social. Entre 1924 et 1937, durant les Années folles,
Paris attire les Américains, tel l'écrivain Hemingway, et les artistes Gershwin, Man Ray
ou encore Joséphine Baker. Mais la ville ne serait pas devenue ce «nombril du monde»
selon Henry Miller sans ses deux quartiers qui se font face de part et d'autre de la Seine
: Montmartre et Montparnasse. Ce document retrace cette époque à travers ses figures

hautes en couleur, de Kiki à Maurice Chevalier, de Picasso à Joyce...

Téléfilm avec Olivier Marchal , Michaël Youn...
Etienne Leroy s'est appliqué à protéger son petit frère Mathias depuis la mort de leur
mère, survenue lorsqu'ils étaient enfants. Il a repris la petite conserverie paternelle afin
que Mathias puisse faire de brillantes études. Il est aujourd'hui fier de la réussite de
Mathias, qui dirige les chantiers navals de Saint-Nazaire. Mais un soir, ce dernier
explique à Etienne qu'il a accidentellement tué sa jeune maîtresse et lui demande de

l'aider à cacher le corps.



UN APPAREIL
BRANCHÉ,
PUISSANT
ET UTILE
Samsung lance
le Galaxy A 
LE GALAXY A qui vient d’être
lancé est un appareil haut de
gamme équipé de
fonctionnalités utiles pour
permettre aux utilisateurs
d’affirmer leur style et de
partager leur vie quotidienne.
Samsung Electronics Moyen-
Orient et Afrique du Nord
(MENA) vient de faire cette
annonce à l’occasion du
Samsung MENA Forum 2017.
Les modèles A7 5,7 pouces, A5
5,2 pouces et A3 4,7 pouces,
offrent un design attrayant, une
performance très puissante et
un confort ultime.
Abd Chlala, directeur IT &
Commerce mobile chez
Samsung Moyen Orient et
Afrique du Nord a déclaré, cité
dans un communiqué : «La
dernière gamme du Galaxy A
témoigne de notre engagement
absolu. Nous avons adopté une
méthode unique pour
concevoir des téléphones
milieu de gamme dotés de
fonctionnalités que nos
utilisateurs ont appris à
connaître et apprécié sur les
modèles des Galaxy S7 et S7
edge. Ces nouvelles
fonctionnalités garantissent aux
utilisateurs une expérience
unique et plus de performance.
Le Galaxy A est doté d’un
châssis métallique et d’un dos
3D en verre inspiré de
l’héritage haut de gamme de
Samsung. 
Avec une caméra et un bouton
d’accueil minimalistes,
l’appareil est plus réactif que
jamais. Saisir des moments
importants est désormais plus
facile avec les appareils photo
avant et arrière de 16
mégapixels, plus stables avec
un autofocus précis, et le
résultat surprenant avec des
photos et des selfies éclatantes
et nettes, même en cas de
faible luminosité. Sa caméra
offre une expérience utilisateur
simplifiée, à savoir la
navigation facile pour changer
rapidement de modes ou de
filtres et ajouter des effets. Les
utilisateurs peuvent choisir le
Food Mode pour optimiser
leurs clichés et améliorer la
couleur. L’appareil est équipé
d’une importante mémoire et
d’une grande capacité de
stockage avec la carte micro
SD atteignant 256 GB. Avec
une autonomie de batterie
adaptée au rythme des
utilisateurs et une charge
rapide, l’appareil se remet en
service en un temps record. Le
Galaxy A est disponible chez
les grands détaillants du
Moyen-Orient et d’Afrique du
Nord. Il est disponible en trois
couleurs branchées : Black
Sky, Gold Sand et Blue Mist.

T. R.

L’exposition-vente dans les
chapiteaux de la Grande Poste,

organisée par l’association Houria
en partenariat avec l’APC d’Alger-

centre à sa tête Hakim Bettache a
été clôturée hier. Cette

manifestation qui entre dans le
cadre du 8 mars, Journée

internationale de la femme, et
ouverte le 26 de ce mois, se veut
être une opération de soutien et

d’accompagnement au profit de la
femme au foyer.

«Notre association, qui est présente
dans vingt wilayas du pays, a pour
mission d’aider, de soutenir, d’ac-

compagner la femme algérienne de tout âge et
de toute condition pour trouver, ensemble, une
solution aux problèmes l’accaparant dans sa
vie de mère, d’épouse, de jeune fille, qu’ils
soient d’ordre social, éducatif, familial ou de
santé», fait savoir Mme Dalila Hocine, biolo-
giste et présidente ainsi que membre fondatri-
ce de l’association Houria. 
«Nous avons préparé cette activité ici au
centre-ville d’Alger pour venir principalement
en aide à la femme au foyer, lui permettant
d’avoir des revenus en commerçant les pro-
duits qu’elle fait chez elle», explique, quant à
elle, Mme Deia Abbas, vice-présidente et éga-
lement membre fondatrice de l’association
Houria.
Cette opération exposition-vente se caractéri-
se par le fait de la participation de femmes

productrices dans le milieu économique. Mme
Deia Abbas, ingénieur agronome, est aussi
apicultrice. Elle présente dans son stand les
produits de la ruche, tout en réservant des
espaces aux ventes proposées par les femmes
au foyer. Il en est de même pour Mme Zineb
Malouadjmi. Apicultrice de Boudouaou, elle
commercialise les diverses variétés de miel
(naturel, eucalyptus, oranger, jujubier euphor-
be), tout en mettant en valeur les produits pré-
sentés par les femmes au foyer. D’autres par-
ticipantes sont également présentes à cette
opération dans le cadre de la célébration de la

Journée internationale de la femme. Il s’agit
de Mme Fazia Ladoui, créatrice de bijoux fan-
taisie, de Mme Souhila Mezali, styliste et
créatrice de mode ayant ses ateliers à Bab
Ezzouar, à l’est d’Alger. Mme Mezali se spé-
cialise dans la couture des habits de la femme
algérienne. 
L’association Houria organise toute l’année
des activités au profit de la femme algérienne.
Le programme de ces activités ainsi que les
informations utiles sont inscrits sur le réseau
internet avec pour adresse
www.faceboook.houria.dz. 
D’autre part, l’association tient à saluer et à
remercier l’APC d’Alger, notamment son pré-
sident Hakim Bettache, pour son généreux
soutien à cette opération organisée en faveur
de la promotion et du rayonnement de la
femme algérienne. 

Kamel Cheriti 

www.jeune-independant.net direction@jeune-independant.net
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Maximales Minimales

HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:26 12:42 15:55 18:28 19:48

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha

05:37 12:51 16:09 18:41 19:56

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha

05:52 13:07 16:21 18:54 20:13

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha

05:57 13:12 16:26 18:59 20:18

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha

06:00 13:15 16:30 19:02 20:21

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:31 12:46 16:00 18:33 19:52

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:45 13:01 16:14 18:47 20:06

Alger 17° 9°

Oran 21° 7°

Constantine 17° 4°

Ouargla 26° 8°

INCENDIE DE COMPTEURS ÉLECTRIQUES (MÉDÉA)

13 personnes asphyxiées 
UN INCENDIE de compteurs électriques s’est déclaré hier, vers 12 h, dans une cité d’habitations
située au quartier El-Anseur à Médéa, causant des cas d’asphyxie à 13 personnes dont les âges
varient entre 1 à 45 ans. Les victimes en état de choc ou souffrant de problèmes respiratoires
causés par les fumées dégagées par les compteurs incendiés ont été secourues sur place par les
éléments de la Protection civile avant d’être évacuées vers l’hôpital civil de Médéa. L’incendie
a causé d’importants dégâts matériels, notamment la destruction de tous les compteurs groupés
du bâtiment ainsi que la perte des objets déposés par les locataires dans les placards extérieurs.

N. B.

BATNA 

Saisie de deux pièces
archéologiques en or 

LES SERVICES de la Sûreté de la wilaya de
Batna ont saisi récemment deux pièces
archéologiques en or remontant à l’époque
romaine et qui étaient entre les mains d’une
personne qui a planifié de les vendre, a indi-
qué hier un communiqué de la Direction
générale de la Sûreté nationale (DGSN).
L’affaire a commencé par une information
reçue par les services de la Sûreté de la wilaya
de Batna faisant état d’une personne sur le
point de vendre une pièce archéologique très
rare. L’enquête a révélé qu’il s’agit d’un indi-
vidu de 46 ans qui a fait du trafic de pièces
archéologiques une source de gain facile. Les
forces de police ont procédé à l’arrestation du
mis en cause et d’un acolyte en flagrant délit
de vente de deux pièces archéologiques de
valeur, a précisé le communiqué.
L’enquête a abouti à l’arrestation d’autres
membres du réseau criminel qui active dans le
trafic et la contrebande de pièces archéolo-
giques. Les objets saisis ont été remis aux ser-
vices compétents pour parachever les procé-
dures, conclut le communiqué.

S. N.

NEUF TERRORISTES ont été neutralisés hier
dans une opération de bouclage, toujours en
cours, menée par un détachement de l’Armée
nationale populaire (ANP) à Tizi Ouzou, a
indiqué le ministère de la Défense nationale
(MDN) dans un communiqué diffusé hier. 
«Dans le cadre de la lutte antiterroriste et
grâce à l’exploitation efficiente de renseigne-
ments, un détachement de l’Armée nationale
populaire relevant du secteur opérationnel de
Tizi Ouzou (1re RM) a neutralisé neuf terro-
ristes, ce matin du 28 février 2017, suite à une
opération de fouille et de bouclage menée
près de la commune d’Azeffoun, wilaya de
Tizi Ouzou», précise-t-on de même source.
Cette opération «de qualité, qui est toujours
en cours, s’est soldée par la récupération de

deux pistolets mitrailleurs de type Kalachni-
kov, un fusil à lunette, un fusil à pompe, cinq
fusils de chasse, une quantité de munitions et
divers objets», conclut le communiqué du
MDN. On rappellera qu’avant-hier, deux ter-
roristes ont été abattus dans la région de
Maâtkas, au cours d’un accrochage avec des
militaires qui opéraient dans un massif fores-
tier de la région. Selon le MDN, «un violent
accrochage entre des terroristes et des élé-
ments de l’Armée nationale populaire (ANP)
s’est produit à l’aube de lundi dans les monts
d’Amejoudh près du village Ath Izid, dans la
commune de Maatkas». L’accrochage a eu
lieu peu après 3h du matin, selon des habi-
tants. Les militaires ont lancé juste après une
vaste opération de recherche. S. T.

DANS UNE OPÉRATION DE FOUILLE ET DE BOUCLAGE 

L’ANP neutralise 9 terroristes
à Tizi Ouzou 

ORGANISÉE AU CENTRE-VILLE D’ALGER 

Exposition-vente de l’association
Houria à la Grande Poste


